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EDITORIAL N °29 
" """ Il Il Il Il Il 111111 Il 1 I l  1 

EN FRANCE, ON N'A PAS DE PETROLE • • •  

ALORS, CERTAINS CROIENT AVOIR DES IDEES 

C'est un comble! En effet, alors que tant d'idées ou d'initiatives 
sombrent dans l'oubli par manque de crédits, certaines personnes 
n'ont point hésité à gaspiller le denier public tout en se moquant 
ouvertement à la fois du citoyen et du contribuable. Dans le ré -
cent coup monté de VAUVERT (Gard) - car c'est de lui que je veux 
parler - on a oublié, semble-t-il, que certaines plaisanteries n' 
en sont précisément pas! Rappelons brièvement les faits qui remon­
tent au 25 novembre 1981 et que la presse mentionna dès le lende­
main: 
"Pendant toute la matinée du 25.11.1981, Vauvert, petit bourg du 
gard, situé entre Arles et Montpellier, a vécu 5 l'heure martienne 
par la grâce d'un canular bien monté (sic) de la promotion 1981 
de l'école militaire de l'air de Salon-de-Provence. Dans un pré , 
à environ un kilomètre de la sortie de la localité, un mystérieux 
objet métallique constitué d'un cube surmonté d'une sphère à fa­
cettes hexagonales et coiffé d'une coupole et de deux antennes , 
a été l'objet de la curiosité des badauds maintenus à bonne distan­
ce par un impressionnant cordon de militaires, assistés de gendar­
mes et de sapeurs-pompiers. Les militaires affirmaient que l'objet 
avait été repéré mardi soir vers 22 h, par les radars de Narbonne 
et de Nice, entre Lunel et Arles, évoluant à une vitesse bien supé­
rieure à celle d'un avion. Rien d'étonnant à ces déclarations 
puisque les militaires n'étaient autres que les 113 élèves de la 
promotion 1981. Vers 12 h 30, les élèves dévoilaient leur �eu et 
deux d'entres eux surgissaient de l'appareil en déguisement d'ex­
tra-terrestre. SEULS LE PREFET ET LE COLONEL DE GENDAID1ERIE DE NIMES 
AVAIENT ETE PREVENUS ET AVAIENT BIEN G1'LRDE LE Sl:CRET. Par ailleurs, 
des scientifiques du CNRS de Toulouse étaient en route pour venir 
examiner le phénor.1ène. " (R.L.3 / 26.11.1981.) 

Cette opération préméditée vise manif�stement deux objectifs: 
1/ Il convient, semble-t-il, de discréditer à la fois un fait ré­

cent et d'autres affaires plus anciennes. De toute façon, il 
est toujours plus facile de faire des blagues que de se pencher 
attentivement sur un dossier qui demande des connaissances 
d'un tout autre niveau. 

2/ C1cst toutefois l'impact à long terme qui reste le plus grave! 
Il est évident qu '.après ce genre de manoeuvres les quelques té­
moins d'obscrvetions futures qui auraient été disposés à parler 
garderont le silenve par peur du ridicule. Le black out américain 
des années 50 ou 60 a été adapté aux normes françaises. Dommage 
que l'on no copie que les mauvaises choses mais il est vrai que 
c'est tellement plus facile ; que l'on sabote par là 30 années 
de travail privé n'est pas nouveau: nous y sommes habitués • • •  

-Mais il est scandaleux d'abuser, en plus, du temps des scien­
tifiques du CNRS! 

Quoiqu'il en soit, si un tel jeu risque d'influencer les témoins 
il ne peut �bsolument pas modifier la réalité physique des OVNI. 
Hais je ne pense pas que nous ferons des progrès astronautiques 
avec ce genre de méthodes. Hais, n'avait-on pas déjà, il y a fort 
longtemps, humilié un autre citoyen qui avait cu l'outrecuidanoe 
d'affirmer que la Terre tournait cutour du Soleil? • • •  

En attendant, nous nous sommes efforcés de vous proposer un nouveau 
numéro d'11UFOLOGIJ\.11 aussi soigné et varié que poooible. Comme en 81, 
les abonnements feront survivre 11UFOLOGIA11 en 1982. Bonne année! • •  

6 Francis Schaefer 
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TRIBUNE LIBRE 

Nous publions,ici, la lettre d'un de nos plus fidèles lecteurs. Son conte­
nu soulève des réflexions sans frontières et met parfaitement en évidence 
la complexité du pténomène ufologique. 
Nous avons toujours dit ou'il était trop facile de nier tout ou de résumer 
l'ensemble à une vue de l'esprit! 
Cette lettre ouverte aux rationalistes constitue à la fois une brillante 
démonstration et un bilan clair de la situation en ce début de l'année 1 982 

Des impératifs de place ont dicté certaines coupures (ici le mot "coupure" 
n'est pas à confondre avec "censure"!). 
Nous espérons que Monsieur LECONTE ne nous en tiendra point rigueur. 

Francis SCHAEFER/CFRU 

HISTOIRE DtUNE VIEILLE OBSERVhTION 
ou 

LET'.rRE OUVERTE AUX RilTIONi\LISTES 

Dans toua domaines, et surtout dans le domaine scientifique,-lorsqu'il 
s'agit en particulier des grandes Enigmes de l'Univers-, il sied, pour y 
voir plus clair, de faire de temps en temps ce qu'on uppelle: le point. 

Faire le Point: hélas ou heureusement (le choix du terme se révèle lui­
même selon les constatations) conduit, ou bien à faire ce qu'on appelle 
un constat d'échec (ce qui est navrant et désespérant pour tous ceux qui 
ont donné le meilleur d'eux-mêmes à la cause du progrès scientifique) ou 
bien, au contraire, est l'occaGion do constater les progrès accomplis en 
la matière grûce à ceux qui ont apportés chacun leur petite pierre à l'édi­
fice construit. 
C•est le cas, entre autres disciplines scientifiques et en ce qui nous con­
cerne, de cette science nouvelle: science de l'étrange, de l'extra-ordinai�� 
de l'impossible,(d'aucuns, à bon droit d'qillours pour certai�s faits appa-· 
remment incohérents et stupides, ont prononcé les mots de farces et comédiç. · 
c'est le cas de cette science confrontée à de troublantes énigmes, ct que, 
parce qu'il y a tout do même des gens savQnts ct sensés qui croient main­
tenant à l'existence dos UFOS, on vppelle l ' UFOLOGIE. 
D'ailleurs tous ces faits étranges sont loin de dater d'aujourd'hui, et sans 
remonter comme certains auteurs scientifiques le font le plus sérieusement 
du monde aux tecps cédiévaux, aux époques Bibliques et à Grégoire de Tours, 
on peut tout de m&me citer Charles FORT, mort en 1932 mais qui vécut au 
siêcle der�ier -humoriste et fccétieux peut-8tro mriis savant quand m�me­
lequel parlait déjà dnns son origin .. ,l oais apprécié ct réé di té LIVRE des 
D!.t•INES de : TENT/.TIVES SUPER-SCIENTIFIQUES et de VISITEURS ZXTRA-TERRESTRES. 

Espérons d'ailleurs que grâce aux travaux persévérants de nos Ufologues et 
de nos enquêteurs, les temps du mépris ou de la mauvaise foi sont pour tou­
jours révolus, et que, pour ne citer qu'un seul exemFle, on ne verra plus 
l'organe officiel d'une grande nation, lnquollc se targuait, à bon droit 
d'ailleurs, de posséder d'illustres savants, �ettre soi-disant en garde le 
public en 1965 , contre, je cite, ces pa�vres inventions qu'étaient les OVNI, 
alors que quelques années seulement plus tard un des plus grands savants de 
la oême nation écrivait au rédacteur en Chef d'une Revue Scientifique que 
les Radars de l'Aviation Nationale lut:> détectnient depuis plua de vingt uns. 
Pénible et ahurissant! 
Heurcuaeoent, depuis cette dnte, si nous n'nvons pas encore de certitude, 
nous avons quand nêoe, nu ooins, plus de s�tisfnctions. 
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Ccci dit, j'arrive DGinten�nt au but de le présente lettre: 
J'ni été si souvent intéressé pur vos articles ou livres sur l'Ufologie que 
j'ose ne permettre aujourd'hui do vous donandcr un petit service. 
Il s'agit d'une observotion que j'�i f�ite il y � une bonne dizaine d'nnnécis 
ct dont j'�i g�rdé fidèlenent le souvenir, nais que, jus u•à pr0sent je 
n'avais pas os� rév&ler �ux anis de notre Groupenent Nordiste d'Etud�s des 
OVNI, ni au CFRU,par peur du ridicule ût surtout en ce cui me concerne par­
ce que, sauf quelques rudinents appris dcns les livres de C�nille Flam�arion 
ou do l'Abb� Moreaux, je ne connais pas gr,nd-chosc en �strononie. 

Jo ne suis qu'un simple aoatcur Ufologue qui � suivi depuis près de 40 années 
d'abord le scepticisme et l'ostr�cisoe de .nos d6tr�ctcurs, le Black-out dont 
nous avons tous souffert, puis les tâtonnements inh�rcnts à l'&closion d'une 
science nouvelle, et enfin, �vcc joie depuis plusieurs ann�os, la rcconn�is­
snnce do l'Ufologic par de nonbreux sav�nts et .�stronomcs. Une Ufologic qui 
avec cette autre science nouvelle qu'on nonne Par1psycholoeic (et sur la­
quelle je rcvicndr�i plus loin) constituent pour moi les deux plus belles et 
sérieuses disciplines de l'nvenir. 

Ainsi donc, chaque fois que l'idée n'étnit venue de relater mon observation, 
je me remettais en ménoire la mise en garde do notre ami Fcrnnnd L�gardc, à 
la pa.ge 139 du précieux livre lVTYSTERIEUSES SOUCOUPES VOLi.NTES. 

Je cite: "Dos :Jéprises peuvent se produire dilrls les observations faites pn.r 
àes gens qui n'ont aucune formation en astrononie11• 
C'est tout à fait vrni; c'était clair ct j'avcis conpris, d'où l'appréhen­
sion citée plus haut. 

Mais je vous ai purlé �'un petit service. Nous y arrivons at voici donc cc 
qui s'est passé: 
- Dans l'in111cuble que j'habitais en 1969, à Lille, dans une rue de l'ancien 
Fnubourg de W.::.zennes, dénomcéc pour cause, ln rue du tt;rché et par une éteuf 
fante nuit d'été de Juillet (ou :.oüt peut-ûtrc) je n'arrivais pas à trouver 
le som�eil. Vers deux heures du matin, je ne levais pour me désaltérer puis 
sortis dans mn cour pour prendre l'air. Cette cour donne, pnr une porte pln­
çéc dnns le our de clotüre, sur ln place de 1' original l·brché de \lnzemces du 
dina.nche o.::.tin. Sur cette grcnde place s0 trouve l'église dénor�ée St Pierre 
et St Poul dont le haut clocher dooino non inoeuble ut ayant une orientation 
on plan, de portail à abside, qui suit upproxinntivcment ln direction NORD6 
OUEST SUD-EST. Le ciel était absol�ncnt pur et étoilé. 
:.u bout d'un quart d'heure, -:1yont suffisamnent respiré l'air qu<"'nd mêoe un 
peu plu frais que celui de ma ch�bre, ot coome je M1npprêtnis à quitter ln 
cour pour entrer dans la ��ison, le oouveoent tournant néccssnirc ne fit por­
ter le regard une dernière fois vers le ciel, dans ln direction de l'est. 
J•aperçus alors, à ce nonent, se dirigeant vers l'ouest cc que je crus être 
une "grosse 0toilc11, un peu plus grosse que Vénus, traversant le ciel à la 
vitesse habituelle du phénooènc atnosphSrique que l'on np?cllc étoile filan­
te. Etonne, je suivis des yeux cette soi-dis�nte étoile filante, et pour 
bien vous prouver qu'au mooont oü elle tr�versnit le ciel �u-dessus de moi, 
au zénith, je ne nourriss�is aucunè vcllcité d1Ufologue, je songeais à ma 
vieille grand-mère, qui, en pareille circonstance, nous incitait à faire un 
voeu. Je n'eus p-:�s le. tcnps de chercher à fnire un voeu, cnr jo constatnis 
que, suivant sn trajectoire dnns le ciel, cette soi-disante étoile filante 
continurit sa course du zénith vers l'ouest, cessait de filer de l'autre côté 
de ln pl;ce, ralentit, se stabilisa un nooent, et, ayant alors opéré un vi­
rage décrivant une courbe pnrfaitc, reprit sa course vers le sud en passant 
de l'autre côté du clocher de ln dite église, 
nbsoluoent déconcerté, mon regard ln suivit dans sa course ct, de �lus en 
plus intrigué je constatais la réplique du même mouvencnt, nais en sens in­
verse, puisqu'elle repartit pour se perdre à l'horizon vers l'ouest en re­
passant derrière le nêoe clocher. 

Comme jo 1' ai expliqué plus hnut, jo n' os:1is pas faire mention de cette ob­
servation (surtout dans le endre de la vision d'un objet volant non identifié) 
Mais, à déf�ut d'�tre nstronooa, je suis fort curieux quand QÔOc en ce qui 
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concerne le Coscos et les phénomènes sp�tiaux. Je ne baissais pas les bras 
pour autant et je pris fermement 1� déci�ion d'essuyer de savoir quel 6tnit 
cet objet qui tràversait le ciel. Pendant plusieurs années, je fis mon e�� 
quête personnelle auprès de toutes aortes de personnes coop&tcntes en ce do­
caine, depuis, un cecbre de ma fanille, radariste chevronné, jusqu'i, par 
un heureux hasard, certains astronomes ou professeurs noobres de groupeoent3 
scientifiques, capables de ne donner l'explication de cette observation, de 
me dire ce qu'�tait cet objet, tr.:lversnnt le ciel sans nucun bruit i une tr:>l 
le vitesse dépassant sftrement celle d'un avion à réaction, et surtout· effec­
tuant la nuit des prodiges acrobatiques cu'aucun véhicule terrestre connu ne 
pouvait accomplir. 
Résulto..t de ces d�r:J.arches: ECHEC COMPLET. Déscription ct croquis à l'appui, 
personne ne put mc dire, vis--à-vis. ·d·e-sconnaissnnces scientifiques nctÜclles 
"ce que pouvait être cet objet"; car, croyez-noi, jo ne dornnis p�s, ct jo 
ne rêvais pns: CE QUE Jt üi '\lU ET .. IT BIEN UN OBJET, UN VEHICuLE Dl.NS TOUTE f. •. 
f-L'.TERLŒITE, UN OBJET IL.NS TOUTE L• ùCCEPT1,TION DU TERNE, que j 1 o.i suivi vi­
siblement depuis son apparition dans le secteur du ciul qui D16tnit iopnrt�, 
dans tout0 so tr"tj .. ctoiro ct ses ncrob"1tics -:érionncs dig.1cs, �vec une vi tes­
sc invr�isenblnblc en sus, de nos n00tings d'�viation. 

Cependnnt j'ovnis toujours noté ct consigné depuis plusieurs années les ré­
ponses de c1es interlocuteurs. Si, contr:lir&CJent à r.1es espoirs, aucun d 1 eux 
n 1 avni t su ne dire CE QUE J• •. V.�IS VU, (t:Jalgré leur réelle coopétcnce en ln 
nntière) j'eus quand même une consolation• cullc dont pnrlnit réccoment 1� 
revue 11LDLN11 à l'endroit des scientifiques confrontés aux problèmes dos obsc· 
vntions d'OVNI, lesquels scientifiques sont �bsolumcnt incapables de dire CE 
QU•ELLES SONT, CJois sculencnt CE QU1ELLES NE SONT P .. S. 

Il a.pnrnissait donc nettc�ent que cet objet ne pouv�it �bsolurnent pns être: 
UN iL VION (cor ces derniers ne so livrent pns ù de telles ncrob,tties en plei:.:.. 
nuit et j'�urais d',illeurs entendu le bruit du moteur), NI UN HELICOPTERZ 
(qui est noins rapide ct qui f�it encore plus de bruit) ct encore moins un 

Bi.LLON DIRIGE • .BLE s 1 il en existe <mcore, NI UN EFFh"T D1 OPTIQUE ;.TllOSPHERIQUE 
NI UN ;.UTRE OBJET SP.1TL.L: BaLLON-SONDE, SaTELLIT:C ou l�Jur désngrég.:1.tion ct 

qui sont loin de pouvoir suivre une trnj�ctoire si r.:1pide. Hôme par un vent 
fort (ce qui n'était pns le ens) ils ne bouclent j'louis :!.a boucle dnns des 
circonvolutions si précises; NI UNE i·illTEORITE r;énér.:üeucnt inc .nd es conte ct. 
qui, elle non plus no boucle pas ln boucle, NI UNE FUSEE qui doit normnlc­
�ent éclater ou tout nu moins poursuivre sn trajectoire, NI UNE ETOILE 
FIL:..NTE qui, comme son nom l'indique, doit filer jusqu'à sa chute, NI L.� 
FOUDRE EN BOULE, UN NUl1GE LENTICUL .. IRE, UNE ;,URORE BORE .. LE ou UN t.RC-EN-CIEL, 
ni un phénomène pouvant ûtre attribué au HIHETISNE, .".U L:.SER, i 1' HOLOGR . .PElJ 
ou à une TRANSM .. TERL'\LIS�>TION D• OBJET, NI ,\ UN HIR.".GE ou lo &\YON VERT et 
encore noins, bien entendu, une ETOILE NON FIL:JlTE, UNE PL:LNETE, Lj� LUNE ot. 
le SOLEIL, puisqu'aucun do cos corps astronomiques, que jo sache, n'a l'ha­
bitude de sc livrer dnns le ciel, ni le j\..Ur et encore moins la nuit, à de 
telles performances de vitesse ot d'originalité. QuQOt à l'effet CORON�, ij 
fnut encore nains y penser. 

Mais nu fcit, je m�que à tous mes devoirs; je dois rnssurcr aussi l'un de 
nos plus coriaces détracteurs. Qu'il soit tranquille: ce n'était pas non 
plus, selon sa galéjade, CETTE F,'.NEUSE IM •. GE LUIJINEUSE SE PROHEl'L\NT EN BL.'JI:G 
AU-DESSUS D•UN PONT DE CHElUN DE FER! 

h moins que celui qui a dit cola, ne soit pos du tout un facétieux, mais 
tout simplement de ceux qui voulent retarder le plus possiblo l'heure de la 
vérité ct dont pnrlc Jacq ues VhLLEE quand il dit: 11QU•ILS S:.VENT CE QUE 

SONT LÈs OVNI DONT ILS G:.RDENT J .. LOUSENENT LE SECRET POUR POUVOIR HI EUX S 1 EN 

SERVIR" ( .. ff,:liro à sui vrc comme on dit dans les journaux). 

Vous avez, vous loo 11rntionalistcs", jeté un doute ëUr l'existence de ceE; 
engins venus on ne sait d'où, ct quo l'on n baptisé pour la cause OBJETS 
VOL:.NTS NON IDENTIFIES. Je ne suis évidenment pns d' c.ccord avec cc doute 
puisqu'en 1 96 9  j'en ai vu un. 
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Un livre paru récemment sous le titre "ET SI LES OVNI N' EXIST.UENT PAS" à 
d�jà fait : ' objet de la part de nonbreux ufologues, de remarques, de discus­
s1ons et mene de regrets. Je les partage sans en être aucunement troublé, e� 
nieux encore, devant un tel trav�il, je crois deviner qu'il se cuche d� ln 
part de l'uutour, nu moment où, après plus de 30 années d'observo.tions très ­
sérieuses, les hypothèses deviennent de plus en plus noobreuses( et �vou�ns 
le honnêtement de plus en plus contradictoires) un désir de fouetter la ra­
cherche, en un mot da vous faire comme le dit une expression populaire 
"L'avocat du diable". 
Je ne reproch0rai nullement d'ailleurs à cet auteur (car les difficultés de 
nos groupements ufologiques et une certaine désaffection périodique de nos 
nombres en font foi) d 1 avoir été s."J.isi, conmc nous, du doute fatal inhérent 
à nos déconvenues, à nos intérrog�tions devant ces sortes de spectacles, 
pour certains d'npparencv �ussi �hurissunte que stupide, ot dans leur totn­
lité dépassGnt à la fois nos lois physiques, nos connnisscnces scientifiques 
et notre pauvre inngination. Vous n'êtes pus le seul, h6l�s, mais la catas­
trophe pour l'Ufologic serait que tous coux qui ont votre position, y meniez 
par vos actions, une désaffection définitive ou tout au moins encore plus 
prononcée. 
Et j'en ai cu l'expérience personnelle auprès d'un de nes amis professeur 
ct scientifique chevronné. J•en ai eu l'expérience quand, après lui avoir 
conseillé ln lecture de livres d'auteurs sérieux, je lui ai proposé celui de · 

Monsieur Monnerie, qui supputait qu'un jour • • •  on �urait peut-être pu conclu­
re que los OVNI n 1 existai,,.mt pas (ET TOUT CEL.', uPRES 30 ;.NNEES D1 ETUDES DE 
S.,v;.NTS DB TOUTES DISCIPLINES) , oh bien, j'ai lu dans son rcgnrd, sans tou­
tefois qu'il me l'cxprinc, qu'il commençait â prendre 11Ufologie • • •  pour une 
histoire de fous! 
Vous êtes absolument libre, Nossiours, de penser, ou plutôt, je crois, de 
vous demander si les OVNI existent ou n'existent pns, ccci contrairement d1 
oillcurs à nos 'lOis Fcrn�nd Lt'.G,.RDE, •Ùmé HICHEL, Paul HISR .. KI, J con SIDER, 
Francis SCH .. EFER, Jocquus V:.LLEE, notre regretté Lucion B." .. RIHE'R, ct hien 
sür aussi tous les outres grnnds SC>.vants depuis C;.rl s:.G.J�, Hcrmnn OBERTrl 
(1' inventeur des fusées) ct tant d'nu tres sc.vnnts ou 1.stronor.10s. r1ême le 
grrutd EINS'.rEIH poussa le cour<ge jusqu'à donner sur nos hucwnoïdcs ( C'U' il 
n·)�elait déjà ovont nous Extra-terrestres) et toutes ces manifestations da�� 
le ciel, sn vision ct son opinion personnell�. 

Non, Hossicurs, après toutes ces réf�rcncos, jo ne puis r'!cllcrrent pos croi­
re que l'on puisse ainsi laisser définir l'Ufologie coooe une histoire de 
fous! Car si personne, j'en conviens, n'� jus�u'à présent trouv� une cxpli­
cntion à ces onnifcstations, 1t.TERIELLES ou NON d(nooo0es OVNI, personnf' nor: 
plus, vous en conviendrez aussi, n'o pu prouver leur non-existence en don­
nant un non ou une oxplicction scientifique de nos connnisscnccs �ctuellcs 
à ln qunsi totclité des cns,ccux rvlntés pnr des enquêteurs sérieux ou des 
témoins d'absolue bonne foi. En un mot, 11. pure logique exige que la non­
existence de nos mystérieux objets célestes ne soit adoissible qu'à ln con­
dition d'avoir expliqué tous ces ph8nomèncs dans le endre do nos connais­
sances scientifiques terrestres; CE (,lUI EST LOIN D1 ETRb LE c;�.s! 

Et en revenant à non observation, puisque je vous ni parlé de service, j'osL 
donc me permettre de coopter sur vous pour rusoudre le problème que jo vous 
ni posé plus haut, personne jusau'à prclsent n'oycnt cu me définir cet objet 
dont je vous ni entretenu nvec force d&tnils. 
Je continue donc à croire que les OVNI existent; à noins que vous uyioz 
plus de chance que mes précédents interlocuteurs ct que, à mn plus grande 
satisfaction, vous réussi�siez à ne le définir. 

L'histoire do nos fameux OVNI, dont on peut évidemment rire avec les sou­
coupes volantes de notre facétieux De Funès, c'est quelque chose de très 
sérieux. Pour noi, mêoc si elles ne sont pas toujours natérielles, ces ma­
nifestations font partie de cc que l'on nppellc l'extr<-ordinnirc (expres­
sion chère à notre '1Mi Poul .lUSR.�KI), qui, certainement ne 1' cmpJ_oie pas à 
la légère, oQis après études, ct pnr ex�ériencc. 
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Lo vérité, pour moi qui �tudie depuis près de 40 �ns cc problème (disons 
cette ùnignc) des objets volants non identifiés (certnineoent même avant 
que le terne d'Ufologic n'existnt) �cl�tera un jour at certainement en gran­
de partie grâce à la science, è toutes les sciences, ct à toutes les dis­
ciplines ct surtout grôce à la pers�v�ronce de nos courageux enquêteurs. 
Mais, vous ôt�s libres d� penser l� contraire, elle éclatera et l'énigme 
ne sera résolue que lorsque ceux qui nous les envoient, ceux qui dans cer­
t�ins c�s les dirigent, ceux qui les rn�nipulcnt ct, selon l'expression de 
nor:1breux ufologuea, NOUS !L"JHPULBNT EN f1EI1E TEHPS • • • LE VOUDRONT BIEN. 
OUI LE VOUDRONT BIEN, ct la pr0uvc la plus palp�ble de cette �ssertion toute 
gratuite, c'est que, lorsqu'on les tr�ouc lors d0 nos nuits d'observations, 
le résultat n été jusqu'à présent d�c�v�nt. Et j 1 coploic cc terne pour ne 
pas dire, eu èg�rd �ux noyons en�loyés et 'ux espoirs qu'ils avaient fait 
naître: �bsC'lument ou prcs<:ucs NEG.\TIFS. 

Les OVNI, voyez-vous (hypothèse 0xtra-terrestrc ou autres) �ppartienncnt à 
un nonde qui n'est p�s le nôtre; à une dimension ou à un Univers qui nous 
sont absolument inconnus; dimensions ct univers qui nous échappent, et que 
certains ration�listes no veulent pas rcconn�ttro perec que c'est un do­
maine étranger � notre physique, qui d0p,ssc �ctucllcmcnt nos conn�issnnces 
scientifiques. 
Lisez EIHSTEIN, ct vous comprendrez quo s'il croy�it aux extra-terrestres 
ou aux OVNI, c'est qu'il commcnç,.it déjà à y voir plus clair ,:tvec sa 4ème 
dimension. Quant à Paul HISR . .Y.I, ci té: plus haut, et qui pour moi, nvai t dé­
jà fait entrevoir la v�rité en �yant le cour� ge d'em�loyer dans ses livres 
le Clot EXT&�-ORDIN •. IRZ, j c crois que c 1 ost lui qui n raison quand, d:tns une 
lettre qu'il �·�dr0ss� 0n r��onsc à une petite �tude que jclui avais cnvoy� 
conccrn•nt l'existence de c0s êtres vis à vis de la T\ fclogic (science nul­
lement n�glige�ble non �lus dnns Los &tu��s Ufologirues) il ne ri;ondait 
r:tr cette p�rase qui jo crois, explique bien nos difficult&s. Je cite: 

1 1IL n'eot p�s c�rtains n0n plus -u4 nos visiteurs vi�nnent toue d'autres 
planètes (du systènc sola ir._ cu d 1 .-.ut rus systèocs loint:-ins); coome vcus 
le signalez vous-nêrn� d�ns votrv lvttro, il doit y �v ir d�s Univers paral­
lèles qui s'insèrent d�ns d'�utres di�cnsions, un 1�trc espace un autre 
temps ou nûrnc des dinunsions qui no s0nt ni sp•tinles ni tcoporclles 0t que 
nous ne �ouvans nêuc pas in�ginor: celle de l'esprit p�r ex0nplc. Il semble 
�u'entrc les observations d'OV�I les �lus n-t�riollcs (celles qui laissent 
des tr�ccs ct certaines mani fest �tiens propre ,1cnt "f( .... riC'uesil (selon 1 '  ex­
pression dG Jacques Vallée) il ne soit pas possible do tracer une frontière 
précise. Ce qui semblerait indirucr que l'on ruissc p�sser P'r degrés insen­
sibles du monde concr..._t ru0 n0us conn�isw�ns à un oonde cntièrcncnt subjec­
tif. Je serais nsr.>oz tentC: de le crcirc11• Fin d� cit tion. 

Oui, je crois fin�lement �ue c'est lui ui a raison. C•est peut-être comne 
jole dis,is plus haut: 1� science qui F � rc crn lo .Jystère de nos OVNI, et 
quand jo dis ln sciencv j'e�glcbc toutes los sci�nccs, toutes l�s disci�li­
nes quelles qu'ülles soient, n<is i une condition, c'ust que, contrairement 
aux th&orics rationalistes, toutes rvopcctnbles qu'elles soient �ussi, ces 
disci:;Jlines -:�uront le courage d' 'do:Jcttrc l'existence d' ,·.UTRES l·IONDES C'UC 
celui de notre hunanit&, d'nutrcs Univ0rs que notre �onde n�t5ricl. 

C'est très be.:::.u ct surtout tres conr·odc de bnptiscr nos OVNI de 11i·iYTH.t;S" 
parce que l'on ne peut jus u' à prtJSènt ll!cs expliquer. Certains chercheurs 
déçus ct dont je ne suspect� d'ailleurs pas 1� �onno f0i, ont prononcé ce 
mot à l .... ur oncontre en décl�rant bravement qu'ils av�icnt tout siopleaont 
remplace les vieux rnytJ1cs lorsque ceux-ci s'étaient trouvC:s usés. 
Nos OVNI auraiont ro:;1plnc& des �nciens l\1ythcs? 

Pour assurer cel� et �ouvoir clor a nier l�ur conplètc oxistcncv ct leur 
cor�lètc cat�ri<lité, il f u�r •. it ou ooins u'ils sc soient bien rcns�i­
gnés nur ln v�rit�blc d� finition de cc oot 1YTH�. 
Car, à leur grand étonneCient, ils s'�pcrcevrnicnt qu'il n'est pas uniC'UC­
ment ln définition d'un mysticisme ou d'un illusionnisoe humain. 
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Le dictionn �ire Larousse de 1937, Direction Claude et Paul �UGE; donne bien 
d'abord la définition suivante: �ITTRE- vient du grec MUTHOS-fnble- Récit 
des temps fabuleux ct héroïques. l'bis lisez bien ce qui suit: TR:.DITION 
QUI SOUS L.1 FORNE DE L• ... LLEGORIE L . . ISSE VOIR UN GR.llD F:.IT: n:.TUREL - HIS­
T ORIQUE OU PHILOSOPHIQUE - CHOSE F.�ULEUSE ET VRAIE. Notons de suite les 
mots F .. ITS et CHOSE. 
Et si cela ne suffit pns, ils pauvent consulter égDlcment l':..ncien ct Grand 
Dictionnaire des lettres, des sciences ct des �rts, �ublié en 1877 par 
BOUILLET (ct à ma connaissance on ne discutait pas si fort sur les OVNI à 
cette é poque) qui, lui, est encore plus précis et qui dccl;rc textuellement 
11RECIT QUI ZX.POSE ET DEi/ELOPP.C SOUS FO!ù.E D:;:; TR.\DITIO\� HISTORIQUE ET RELI­
GL.:.""'USE UN F .. IT PHY::,I�UE OU uOR.L (veuillez noter le not physi .;ue) UNE LOI 
DE L;, N;,TURE OU DE L 1 ESPRIT". Et plus loin, cc . ui suit nous int5rcssc en cere 
plus: 11UN r-.iYTHE PEUT .".VOIR Ull bE11'S HL:.TC.lRh�UZ - PHYSit�UE OU LORf.L - LE SENS 
RISTORI "UZ .SuP.:OBE UN F •. IT R'"'.�L,notons fait REEL) 11 • 
•. près tout cele, je crois qu'en ne peut vraiment plus dire gue le mot mythe 
n'exprice que • • •  du vent! 

Jacques V.J.LEE, lui-nêrJe, qui emploi& p."'trfois cc not en ce qui cvncurne des 
observations pass�cs, ne prend certnin��ent pcs cc tvr�c d�ns le sens de l' 
illusion ou de l'irr�el, ruisnue dans s� cl�ssification �c rsonncll c des ob­
serv�tions �ctuclles, il n'0�·loic ru'u�� fois �culorünt l ' �xprcssi n: 
''ph� nom�ne lumineux• ct dJnn� aux 4 autres types de �h�nomêncs les noms de 
FORf1 .. TION - ENGINS - OBJET0. 
Il pourrait donc un jour sc confirncr �u� cc �uc c�rtnins np�ellcnt mythes 
est loin d'êtr� tout le contraire de r�its rCels ct n�t�riels, car si les 
OV.NI ct l<.:s dénor.n1�s Extra-tcrrcstr..;s ou Humnnoidos ae sent ·uc des illu­
sions, des gndjots ou des cr'ntiu�s de r6vcs 0vwill�s. il f�udr�i t alors 
sc nor·u�r de be�ucou::> de sn v nts ccnl!us '-t --p�·rt:ciés ,ue leurs connaiss:m­
ccs n 1 c1pûchcnt �ullGnc�t d'�voir les pi�ds sur t�rro, ot rui, en s'i�ter­
rogennt (ou g@mc pour cert;ins en c ncluant courageus ement ) ne doutent p�s 
de leur t..xist0ncc ct nS�e, �� ns de nec' reux c�a, do leur n�t5rinlit6. 

Il fnudr->.i t nlors SI.: no ,uer des S"'V"'nts ustrono.1CS: Carl s.-.G .. N, Pierre 
GUERIN ct Igor CHELO\-l.SKI, lorsque, à la suite d'un<: r.:union d'nstrùnoncs de 
r�putntion nondiïle en URSS, ils concluent � ln possibilit0 de l'existence 
de plusieurs forncs de vic pens"".ntcs dans les gnlnxics, aux signes irr0fu­
t&blcs de l'existence de cet�e ferre de vic et cnvis�gvcnt �a�e d'io��iner 
les cons6qucnccs p�ilosi�'.i ucs ct religieuses u'icpliruc cette rencontre 
avec notre cspece huo�ine (JE SOULIG,�E FOHTEIŒNT LE .1ùT IillNCOHTRE ·�U::::; VOuS 
RETROUVEREZ PLUS LCirl ) . Les nccus�r�-t-on d'�voir des visions nysti-ucs?? 
(En URSS cc serait vrniocnt le conblc1). 

Jacques V .. LLEJ..!:, dnns sen livre LE COLUG.C INVISIBLE, f·ü t courngcuserJ(m t, 
d 1 un� p.:.rt le lien cr ... trc irr tionnel cul turcl (;t, d'autre pnrt, (parvdo­
xnlcmcnt scnble-t-il ) regrvtte _ue 1 acicnce n ' nit ?2S com pris l'igpor­
tcncc des pb&nom�nes p�r noronux. Il v� plus Join en ter�innnt le ch� pitre 
IV page 133 pcr cotte ?hrase nbsclununt inattendue: 
- "En pnrc .... urnnt 1 . .; route des .. lpes A ln r�chcrche d'il1dicca ncuvonux, je 
ne ?OUv�is n'onpêchcr de scnger que toute cvttc·nff"'ire scQblnit dénontrer 
une seule chast.:: I L  EXIST.!!: UN GROUPE SUR L .• TERRE UI :CST :.U COUR.J�T DE L:, 
N;.TURE DES OVNI ET L'UTILISE POUR SE.:> ::-ROPRES BUTS:;. 

Et Jacques VI.LLEE n bol et bien pnrll: d'OVNI. 

Est-il illuniné le Père REYN.l, Professeur de physiçuc à l ' Université Del 

Salvador à 3UENOs-�·.IRES, qui, ïprès une observation d'ailleurs collccti vc 
depuis l'un des observatoires �u'il dirige ct en observant "'vec d'autres 
spécinliatcs le passage du Satellite ECHO II, fut le ténoin de plusieurs 
passages d'un OVNI, revôtCJlt 11 ëspcct d-.: lr· soucoupe volante cl "!"Si,..ue, à 
une vitesse que l'on fv2luc à 100 000 lr..n/hcurc ? 

Fnut-il sc noe1U0 r du snvnnt Doct0ur J .J. K •. LU;QIJ:.;KY spécialiste des r\lvons 
cosoiqucs, de 

'
Louis BREG'JET f�brica:1t d' �vions, de René CLOSTERL • .N pilote de 

ch::ssc,leoquels croient tous f0rrneoent à l'existence de ces oyst�rieux 
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ob j e ts c�lestcs et rire de tous les s�v�nts eue vous connaissez encore nicux 
que ooi ct ui ont réussi à nl.;rtor c. v ç c  succès los N .. TIONS UNIES , nu point 
que cc problèn� n été obordé dc.ns les r�u�ions du 28 Novcobre 1 977 - 14 
Ju ill et 1 $78 - 27 Novüt:lbre 1 97 8 ,  - près ,..ue le Do ct 0ur Jnr.t�Js tLC DON • .  LD r it 
déclnré d0vnnt c 0 s  experts du Gr0upc des ,',ffc ir0s Sp�t inl cs de 1 '  O . N .  U .  : 
- ou ' i l consid�r�it le prob l èm e OVNI co�1c 1� �lus grand probl ème s c i entifi­
�ue d�a temps modernes . 
Et surtout , - lors là cc s0rni t 1� c0oblc de ln cnuv�is� foi , il f,urlrc.it 
fnire cnfcrocr dnns un si lo ::._JsychiStrir-uc l"'s 2500 t -:,moins (dont le Di rec­
teur de l ' Obs ervat oire L;t le Dirv ct cur des Services TechniC'ues d'  ..  ir France 
et con personn el naviguant ) ;  les 2500 t énoins qu i ,  à T.�J�•=RIVE en noût 1 959 
virent évoluer en rase-motte sur ln ville ct les nvenues noires de nonde , 
exact ement à ln onnière ù 1 un engin pilo t é ,  un maj estueux cigare volnnt , 
lequel ne sc con t ent a pns d ' exer cer sur cet t e foule unL; r&nlit6 de prés en ce 
incontestable , nais senn ln pnn i -.uc sur les ·m irno.ux du parc à Zébus , disper­
snnt les t roup'-'•'"'-UX sur plus de 1 00 ko à travers les hnu t s plate.:-.ux (les 
zébus seraient-ils nussi des illuminés? ? ) . 
J 1 ni t ou j ours .drnis la :)ossibili t :.  d ' un e p .... rt de psychisme dans certaines 
d e  nos obs ervat ions ( c '-'lle not nmrnen t du 3èoc type ) mais pour le cas qui pré­
c ède , j ' ütt ends les contradi cteurs ct si vr'"'.io�nt les OVNI n ' exist ai ent p'"'.s 
le constat d ' échec que j ' envis nge�is en c ommençant , sernit p�niblc püur 
toutes les vnluurs s cicn t i f i � U L; S  Gt int0llcctuelles pr� ci t Pc s . 
Il faut reconnnître rue les nombreuoes hypo thès es envis �gé es par l es savants 
e t  los nst ronooes pour tenter d ' cxpli�ucr tout0s ces nnnif cs tat ions ,  sont si 
nombreuses , si vnri�c s ,  p,rfois mt�c si cont r ·di ctcirüs ,  � u e  ceux rue l ' Ufo­
logic n ' intércs3c déjà pns ,  ne s ' y  int �rcs scnt plus du tout �unnd ils n e  
l e s  prennent p�s selon une ex�rcssion aue j '  i prSc &deœ�0nt eo?loyée , pour 
une his t oire do fous . 
Mnis c es hypothèses ne sont p � s  plus une hist�i re do fLUs rue celles cnvi­
s�g&cs pour tenter d ' �xpli- uer t uutes les !Utrùs ct in��n�t r�bl'-' s énignos 
de l ' univers . Ln recherche en cc do,nine n ' est p�s d ' �u j ourd ' hu i ;  Ch�rles 
FORT, le fc..c � t ieux r:ui o êl.:'i t 1 '  hunour f. ln acicncc ct r· uc LICH'lzt>Œ::RG al­
lait jusqu ' à  .�pp el er 111 ' henne de 1.., cunnni ss'"\n ce pnr 1 '  .,bcurd L; " , pc..rl-- i t 
dé jà , nu s i �clc dernier , de ln p '"' ni ,uo d e s  soucoupes vo l�n t cs . 

Il fnut continuer à chercher , evoe tout es les s c i vn ccs , c.vcc t�utcs les dis­
c ipl ine s ,  depuis l ' ,stronorric jus u ' :  1� p�r�p -vchologic ct de l ' vsotérisme 
à lu prvhistoiro. Il faut surt ou t '"'VOir le cour·�Gù d� rcconnnîtrc ( snns ré­
futer pour nutnnt l ' hvvuth�se e xtr �-t errestre ) l ' existence possible d ' �utrcs 
u nivers , d ' autres dincnsions , in� cccssiblcs �our l e  moment à not re compré­
hension ct l ' exist en ce d ' un �onde su?érieur dnns lequel �ourrnicnt !vola0r 
tous cos f � i t s  inexpl i c  bl e s , depuis nos suuccupes ct �os cig�rcs vol�nt s  
jus qu ' à , pour�uoi p� s ,  tous c e s  f - i t s  relieicux rue les th�o logi cns n e  peu­
vent non plus expliquer ct r u  1 ils ... ppellcnt de:s 11i.,._ir-cles • · .  

Et s i  ces r�pprochcments sen�lcnt � prcmi�re vue innttcnùus ( e t  mêcc j e  l '  
ndmets , pour los r..., t ionclistt:s , pr'-'squc in'"'c c�ptnblcs ) ,  j o  r,p:-clle u ' ils 
ont �té souvent �V•;-u�s pnr d es Ufologues s é r i eux ct de bonne foi ct u � ,  
c e t t e  hypothêsv d ' un �ond� invieible dans l L;  u�l s ' in crir icnt tous c o s  :'h6-
nm:�&nes de n.:\ture n:>p�rc'1nent d i ff(:rcnt ..:: , '" : t é  r�pris� p.:!r Cc.oillc FL .. l'u ..  RION 
l ors �u ' il rechcrch�it uno oxpl i cnt ion â ttus ces phCnuo�nos inconnus • 

. •  vcc tuute:s c ... s const nt.:1t ions , r. ous �rri v<..ns duns le den;:,. ina de cette s c i ­
e:nce nouvoll�.; .u'-' j e  c i  t·.is en c oor.tc::�çant cc t t c  1 .... ttrc �..;t ui n 1:1 int cn:�n t  
un incontestable d r v i t  do � i t :  pnr�i tüut '-s l � s  disci�lincs ct dnns t o u s  l e s  
p ... y s  évolu�s do no t re pl..,n èt c :  l" P ..  & . .PbYCHOLOGIE. 
J c ln crois cnp�b l e  auss i , s ous un ce rt r�in nnclc , d '  " idcr puissn t:Jn�.:nt notre 

U ro logi e . 
Et l ' i d&e o ' cs t  d ' n�llcurs venue de ces r,pprochcnent s , pnr ln lu cture d ' un 
l ivre rbccnt de \IILFRIED CHETTEOU I ,  Do ct ... ur d ... 1 • Univ(;rs it 6 de P'"'.ris , et 
dnns le quel celui - c i  conclut , en p rl� nt d(; toutes ces nnnif�st�tions inex­
p li qu ée s au chapitre du hir.., cle ,  je cite : 
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- 11LE lH&\CLE N • ü  PùS DE PL.:CE D.J�S L,\ N,\TURE. IL NE PEUT S •  .. GIR? EN L • OC ­
CURENCE QUE D • UN PHENOMENE QU:2 L 1 0N NE PEUT EXPLIQUER EN L • ET.�T ; .. CTUEL 
DE NOS CONN.:.ISS/.NCES . IL POURR,\IT S '  ;,GIR D• UN •. PPORT P :.RùNORH.:L EN PRO­

VEN.\NCE D• UN PL;,N DONT LES LOIS NOUS S ONT INCONr.UES" .  

En li sant c e  texte , n ' avez-vous pas l ' iopression que l ' on parle d e  quelqu e 
chose qui rcss�oble i nos OVNI ? 
En un not , ceci s i gni fie qu.: co n ' ost p�s p!"l rc�.o ·' U '  un phénooène ne peut être 
cxpl iqu & ,  qu ' il n ' vxiste pa s . 

Tout est énigme ic i-bas ; la plus grande est peut-être celle de la Vi e ,  de 
l ' origine do l ' homoc . Quel est celui t:�ui , .JU moins une f � i s  dans .son exis­
tenc e ,  ne s ' est pns dcmand6 quol &tait cclui ( ou ceux) , force cosm inue , 
eoprits supérieurs , dieux, nrch&typc s ,  et j ' en pass e ,  sans oublier le famvux 
horloger du rationaliste Voltcire ( c t  aussi le f�meux Hasard avec un grand H ,  
ainsi quo l e  Suzerain inconnu d e s  gnostiquus d o  Princeton) qui l ' avait fait 
naitrc un jour , sans lui demander zun avi s ,  ot l ' enverr� un �utrc jcur de 
1 1 �utre eût & d� 1!"1 b,rri ère • lo rs a u ' il n ' y  sore pour rien et , r ue bien 
entendu , ccl� lui plaira encore bi0n nains? 
Et c ' e st pcut-ôtre dans cet au-delà , cet autre cCt� de 13 b�rri&ra , �ue nous 
trouverons cc �uo ncus churchons . 
J ' attends que l ' on me prouve le cuntr�ire ; j e  cruis r1êoe que nos 5tudes sur 
l ' Ufologi e ,  loin d ' être inutil0s , même si elles nv sont pas pour l ' instant 
couronn uos de suc c è s ,  nous v�udront pout-être un jour , d ' élucider bien dos 
énigmes .  
La s ci ence progre.Jsc cha( ue juu r ,  c ' e st vrai , nais d..:vant certaines énigm es , 
nous sonnes encore d e  bion pet i t s  garçons ct ncus ne s�vvns rion d e  ces �on­
dos inconnus et sup�ricurs. Cort es , nuus �llons sur 1� LUNE ct , en g;.n�ti­
quc , si les progrès continuent , nous serons bivntôt capables do crRor do 
toutes p i è ces dos nonstres hybrides � deux t8tos . M� is nous restons encore 
quasi igpuissnnts devant lvs progrès du Con ccr ct nous soQocs inc�pcbles 
�voc une kyrielle d ' instrucents pr� cis ct Gophi nti�u6s de pr�voir l8s �pou­
vantables t ro�blemcnts de t�rrc r ui tuent des nilli crs de D�lhvurcux humuins . 
La s c ience n enco re b0�ucoup � � pprcndrc . 

Et pour ceux qui seraient tont 6s de sourire dov� nt cette hy�othosc d ' un non­
de sup&rieur rui nous dirige ( cliffi cilcoent 1dgissible , je l '  ·vou0 pour les 
posi ti vist0s � ch::>rnés ) je les rcnvcrrni de n-.. uvL.onu à Camillo FL ..  l J.JüRION , 
rati onal iste lui auss i ,  qu ' on ne peut • c cusur d ' Gtro intoxi�u� par la fo i 
du Charbonnier, �ui chcrch�it d�ns un indescriptible �u-delà après la mort , 
l ' explication de faits mystérieux nbsoluncnt hors do notre portée ; le pren­
drons-nous , lui-aussi , pour un petit farfelu ? 

Vous qui semblez niur p�r mor.1cnt 1 1  ..;xistcncc des OVN I ,  prob�'blenent pnr c e  
�uc vous n e  pouvez s c icntifique�ont l o s  ex�l i�ucr , vous scntcz-v�us capable 
( c t  ma liste n 1 est p"s �x�1:.usti v�.. ) d '  cxplique:r ,J3.SOLUd.�T SCIENTIF IQUEHENT : 
- les COI-JBUSTIONS SPONT. lflillS ( en t o u t 0 s  circ .. .ms t nnccs ) , 1 .... I!ï:DIUI·1NITE, l e  
DON F:J·IEUX d 1 URI GELLER ( rec onnu tout réccmr:10nt pc.r des savnnts d ' abord 
sceptiques comne ülbert DUCROC Q ) , le.. R..�DIESTHESIE, le M.�GNETISr-Œ, l '  .".CUPUNC­
TURE , l ' IlOHEOP .. THIE, les HIR.\CLES RELIGIBUX citvs plus haut ( les STIGMJ:TISES 
par exempl e ) , la LEVIT .. T ION ut j e  termine p.ïr los u<1.ni festntionc; dont on 
pourrci t rire les l1J.ISONS H . .NTLZS ( ou soi-dis .. nt h::-nt.Scs ) mais dont ne rini t 
p:ts du tout C .  FL'J·1h.LRION , puisqu ' il .1 crivit un livre plusieurs fois réédité 
sur la que sti on ct C'Ui nous cCJnè.ui t à nouveau è 1' existence d 1 Uni vers P :.Rii.L­
LELES . J e  s�is vous allez mc di ro ; tout cela svnt l ' ésotérisme. Je vous as­
sure l '  ESOTERISI'1E NE NE F.�IT PJ.S PEUR. C ' est nus si une discipline comne les 
autres ct je vous dcmnnderai tout simplement pour"uoi , depuis plus de 30 nns 

qu ' existent les enquêtes ufologique s ,  j e  n ' ai j amais trouvé un rnpport d '  
obs e rvation sérieux qu i ,  signalnnt comme il sc doit : le li0u , le jour , l '  
heure , les cond itions m6t6orologiqu�s du mooent , n ' y  ait aj outb ( on se d e ­
mande bien pourquc i )  dcG rcnscignumants e t  des considérntions histori ues , 

folkloriques et mêo� religieuses telles que l a  présence de Dol�cns ,  de cha­

pelles ou d ' infrastructures d ' anciens monuments religieux , et c  • • •  
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�lors , s i  v�us riez de c c  �ot Esot&ris .. e ,  veuillez �c diru cc rue peut ve­
n i r  faire dons le c�Qpit rc o�; I ,  ces prét endues ou rSelles nncienncs ?Uéri 
sens nirocul�u s c s .  Tout 1� �ond� cherche ct toutes s�rt�s do recherches sont 
utiles vt respe ctable s .  
Un nutre snvnnt Docteur ès-scicncu , ,Jn c c•UIJS R�.V.�TIH , �u i ,  au contrai re , ne 
s ' embarrasse ni d ' astronom i e ,  ni de p�rnps ychologi c , seMble pouvoir trouver 
une ré�onsc dnns notre Univers sensible � t�utes c e s  questions et non pns 
d�ns une dir.t e nsion �u0 d ' autres peuvent imaginer . Il nous promet , lui , de 
nous exrli�ucr tous ces ph�nl•r:tènes cit�s plus haut p�r cc ou ' il 2ppc llc le 
RJ".YŒiNEHEiiT . Trouver"è-t -il �ussi là-dcd:ms , le secret dos OVNI ? 
11 Qu e  savons-nous de le n·, t i ère ?11di t - i l .  Et il rc:Jarc;uc. fort nstuci e•.lse­
ment , qu ' i l y a que lques dScennies à peine ,  lo s c i enc,· officielle ensei­
gnait que le noy�u de l ' � t occ �toit la �lus pù titc partie de la mat i êrc , 
nlors qu ' aujourd ' hui , on n dSnorubré plus de 300 parti cul es différentes dans 
le noyau ato�iquc , r u ' on �Jn d� couvre s�ns cesse de nouvelles ct ' U ' on coo­
I!Icnc e à être pris de vertige d e vc..nt la c 11ph:üté de cc v..:rit-:<blc r:ticrocosoc. 

Sa promesse , cert es ,  5enblc bien trop b�llo , r�is j e  vous �vcue �ue j ' � i 
pens.J en t::'loi-mêP.j c :  CEL •. EXPLIQUE&.-T-IL .�U SSI CZRT:.INS :.SPECTS DE NOS OBSt;R-
V.�TIONS ? Qu ' en savons-nous ? Tout est po ssible . 

Ou i ,  tout l e  �onde ch�rcho et nous avons un autre son de cloche avec un 
autre savant : Julien K • .NEKO , lcr:uel nous f -:l i t revonir ID"llgr& nous o la 
P:.&\PSYCHOLOGIE. Lui , contrnircnont nu Do ct eur R.'.V :.TIN ne s 1 cr:tbarrnsse ni 
d ' études en la mat ière , ni d ' un f�r:teux r�yonncmcnt . 
Il semble voulo i r  tout cxpl ic ue r  p�r une intelligence para p�ysiruc qui sc 
joue de nous dans tous c e s  phénooènes p- r�norr:t"èUX· Il perl e ,  lui �ussi , c e  
qui a toujours 6 t 6  oa convi c t i on ,  d e  l ' exiat�ncc d ' un univers imoat �ri el . 
Il dissoci e absuluuent du �roblèwe des OVNI l ' existence dea extra-terrestres 
ct vn môme be�ucoup plus l0in e� conclu�nt par ces p� role s : 
- "  Une chose est claire , les ph)noo€mcs OVNI "'t paranormaux exigent de no­
tre p<:1rt une REVISION TOT .. LE - &·.nrc:tLE c t DECHIR.:.NTE do nos convictions 
SCIENTll�IQUES - PHILOSOPHI(2UES ... t RELIGIEUSES ".  
Ceci dcvi�nt séri�ux s i  l ' on r��:rc c�c d ... c �  texte les conclus i ons citées 
plus h�ut , des savants astronomes P . Gu.:m.rN - I .  <:>LOHSKY �t C .S .. G.J� . 
Car , en ne s ' étonnant pas de CeG d�rnièrcs concernant les consé�uances ou 
les révisions scientifirues :rônécs p�r �ous ces savants d e  notoriété non­
diale -;ui n ' ont pas l ' habitud\) d�.o p.�rle r 1. la lé gèr� , on pout se deCiandcr 
quend mêr.1e ce que vi e nnent f'1irc d.:u1s cette galère ln philosophie ct surtout 
la religion. 
C ' es t  alcrs , qu ' en reoontant dnns on oénoirc , je ne rnppc l'1is un petit en­
trefilet pr:.ru dc.ns l e  j '".urnal l '  •. URORE d"' juillet 1 96 9  ct rlont la lecture 
m ' nvait fortement intrigu�. Il s ' �gissnit d ' un fr�goent d ' �rt i clc du jour­
nal du Vatic"èn 11L' OSS::::::RV .TORE ROILIW11 et dont vo ici l1 t cn .JUr cl:tsolul!lent 
exact e : 
" L 1 HOHNE DOIT SE PR.b""'P .. nER .: REHCONTRER L:CS HOiii·ŒS D • :.UTRES HONDES" 
- L' homme n ' est pns ooralcccnt pr�par6 à rencontrer leD hommes d ' autres 

Gondes , déclare en substance l ' Üsscrvntorc Romano dans un article signé 
de son Vice-Dire cteur : Féd0rico ;�l css:ndrin i .  
L 1 Osscrv�torc Rom.:u1o affirme cependant GUC 1 '  hor�ne DOIT de toute fnçon 
TENDRE VERS CETTE RENCONTRE EVENTUELLE :. candi ti o n  qu ' il soit porteur d e  
cette con corde s u r  ln Te rre 0u e l ' Cl�rgissenent des horizons de l ' Huma-

nité impose par l '  • .  mour ct non 
-
pr:.r ln Crointe. 

J ' obtins d ' nilleurs de Hr . '.lessandrini , l' �rt icle entier dont était tiré 
c c  dit entrefilet de l '  :.UR0RE ct qui port:ü t pour titre : L/. FOI ET LJ. 
SCIENCE, lequel , bien sü r ,  n ' avait aucune prétention ufologique . 
Les "Hommes d ' nutres Honcles 1 1 :  absolu�..:mt inattendue pour moi , cette expres­
sion venant de gens dont on connaît g0n( ralcoent la trop extrême prudence 
en de nombrc�x domaines .  Je,n Claude BOURRET disait lors d ' une c on féren ce 
à Toulous e ,  que le Vat i c an CROY •. I� .. UX OVNI • • . lors , l ' Eglise qui possède 
les plus vieilles arc hives du Honde , pourr'lit-clle nous aider aussi à 
définir nos "PETITS HOMMES VERTS11 et nous dire d ' o ù viennent ces fameuses 
soucoupes volantes ? 1 5  



 

Peut-être , car cela semble aussi un peu bouger por 1�. Récemment encore 
lors d ' un colloqu-3 de l '  .\lliancc I1ondiale des Rel igions présidé par ln re­
grettée Marysc CHOISY 1 le Docteur Hubert L:lRCHER , Secrét"1irc S c i entifique 
do l ' Institut cét�physique Internation�l, rappelait que le Pape Paul VI , il 
y a une dizaine d ' années , cv�it expriné le regret de la paresse intellec­
tuelle de certains savants catholi�ues �ui ne chcrch�icnt pas ù c o orqpnner 
la recherche scientifique �vüc l e s  donn6es de la Fo i .  � 
L •  on peut s c  rc:ppcler , par excnplc , que les thdologicns , THOM:.s D •  :.QUIN , 
NICOL.�S DE CUSE, notre :.BBE MOREUX , Francis J .CO:NNEL et bien d 1 cu tres 1 ne 
niaient pas la possibilité de croire à la PLUR:.LITE DES �10NDES H • .B ITES . 

En somm e ,  on plaisante sur nos Mystérieux Ob j e t s  Céle stes ct nos Hucanotdes 
mais cela n ' empêche pas que TOUT LE HONDE CHERCHE , d(;}_:lUis l ' hom 1e de 1.::1. rue 
qui ose maintenant ral�tcr son observation â Mr . le Commandant de Gendar­
merie jusqu ' au Révfrcnd Père RUSSO, correspond�nt du Vatic�n auprès de 
l ' UNESCO. Persévérons et prenons p.::1.tience , l ' avenir nous réserver� de bel1.es 
surprises . 
En attendant ces jours heureux où nous vurons l ' explication de , comme le dit 
le L:.ROUSSE 1 980 , NOS ENGINS VOL ... NTS D •  ORIGUŒ i·iYSTZRIEUSE ( l acuelle défi­
nition est d�jà pour nous uue récowpense et un Lspoi r )  je vous 

-
remercie de 

votre wttent ion et j ' �tt ends �vec anxi été la définition qu ' éventuellecent 
vous pourriez me donner de non engin de 1 96 9 ,  Cgalcment volant et égale­
ment d 1 origiue mystérieuse. JE SIGNE, Hi.INTIENS ct PERS ISTE; j ' ai vu un 
ob j et dans le ciel , C'"tr j e  ne rêvais p."'ls ct c '  ét'-'i t bien UN OBJET . 
Cet obj e t  VOL:.IT puisqu ' il traversa le ciel. C •  était donc bien un ODJET 
VO��T . Personne jus�u • à  présent n ' a  su me dire ce cu ' il �ta i t ,  donc person­
ne si j e  m ' exprime en bon français , n ' a  su mc l ' identifier. 
Dans toute 1' acccpt--.tion du terme , j '  av'lis nffrdrc à un OBJET VOL;.NT NON 
IDENT IF IE. 

Etant donné tout cela et même si personn e ,  jusqu ' à  présent , n ' a  su dire ni 
c c  que sont les OVN I , ni d ' où ils viennent , ni cnvisîger un choix précis 
parmi toutes les hypothèses qui se sont fîit jour jusqu ' à  présen t : 
COSiiiQU ES , SURN:.TURELLES ,  EXTR..-TERRESTRES ou même PSYCHI0UE, je crois 
qu ' il serait nnïf Gt oêr.1e do r:la.UVEtisa foi de conclure impé r'"'lti vemcnt à la 
non-existence de nos OVNI , à l ' irréalité do nos observat ions . 

Tous nos enquê teurs , tous ceux qui , r&put0s de bon �quilibrc et de bonne 
foi , les ont relatés aux hommes de science cocp0tents en ln mat ière , ne sont 
tout de nême pas tous des farceurs , des menteurs ou des trésors extraordi­
naires d ' imagination . 
L ' heure est aux d&couvertas si les scientifirues n ' ont pas peur de 1� v!ri­
t é ,  car j e  fais Mienne ln ci tîtion de Fr'"'.ncis B •. CON fai tc dans ln revue 
"LUI-liERES D .. NS L.\ NUIT11 de Février 1 93 1 : 

'' L • ESPRIT DOIT S • EL .. RGIR D . .  NS L.', tlESURE DE SES HOYillŒ ;, Ll. 
GR . .  NDEUR DES 1•1YSTERES - ET NON LES MYSTERES SE REDU IRE " 

L '  .l!;'l'HOIT.ESSE DE L •  ::SPRIT " 

Cette citation arrive A point . Et comme la faisaiont pressentir les trois 
sava.nts .. st rono�cs cit6s plus haut , après leur colloque en URSS } sur les 
mystères du Cosmos , il est certain que nous so��cs à ln veille de boule­
versements considür�bles d�ns de nombreux dom�incs surtout ct d ' �bord da.ns 
le domaine purement scientifique o�is aussi ( c c sont eux �ui le disent ) 
dnns ceux d ' autres disciplines conme ln Philosophie ct la Théologie. 

Ceci nous intùressc �u plus haut point �tant b ien ent endu �ue �our cette 
dernière , la Théologie ,  i l  ne s ' �git pas pour nous de nous occuper de 
dogmes ,  nnis de ln p�rti0 historique ct scientifiqu� qu ' elle comporte .  
Et d é j à ,  dans c c  dor:::��ine , vis-à-vis de l ' origine d e  ln vie , de l ' appari tion 
de l ' hornno sur notre planète ou de lî pluralitû des mondes habités , il se 
fait jour dc�uis �uel�ues temps chez les ThCologiens de toutes Relicions , 
un d&sir de conceptions nouvelles. 
Une évolution flabr'l.llte exis t e ;  olle aussi peut nous nider. 
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Dlors j e  crois ( c t  j e  le dis �vcc toute ln dél ic�tesse d6sirnble envers ce 
qui touche l e s  reli3ions , les consciences 0t les opinions personnelles )  �ue 
depuis les tr�v�ux et d&couvcrtcs d e  cc S�vnnt c t  Théolobien qu ' �tait le · 
Père TEILH ... RD de CH.:.RDIN c t  de tous ceux ci t8s plus h.-cut qui n e  nient pas 
la plurnli t &  des mondes habités , que l ' on trouver� ccrt�inement un jour 
une autre expl ication à l ' oricine de l ' �omne ct son 6volution sur Terr e .  

En tout ccl� , nos tr�vaux n e  sont ccrtaincoent p•s inutiles c t  e n  pourch3s­
s�n� ( s ous l ' oeil nnrqu,)is des aceptiqucs )  nos humnnoïdcs ct nos soucoupes 
vol�n t e s , nous aurons peu t - être coopéré , malgré nos d6sillusions , nux re­
cherches qui porteront 1.:1 Science vers les �lus hnuts somm e t s .  

RcnC: LECONTE 

Menbrc du G N E 0 V N I 
de LILLE 

o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o  

o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o  

UN 11PH, J'lTOH" DISP i.R!.IT 

NON LOIN 

DU TRI:.NGLE DES BERMUDES 

Le navis;nteur d 1 un chnsscur-boJJb::Jrdier "Phnntom11 d e  l ' armée d e  11 .:-:ir de s 
Etats-Unis , mystérieusement disparu en mission �u l�rgc de l a Caroline 
vendredi 18/12/81 , � ùté retrouvé j eudi , �près nvoir p�esu six j ours on 
mer dnns un dinghy , a annoncé un porte-p"rolc de ln b:1se t'ériennc Seynour 
Johns on , près de Goldsboro (Caroline du Nord ) .  
Le lieut enant Thomas T i ller, 26 nns , n été d(.c.ouvert pnr un chc.lutier , in­
conscient dans son dinghy, à une soixnnt�ine de kilomètres au sud-est de 
Charleston. 
Des recherches ont ét( entreprises d�s ln zone où il � 0té secouru pour 
tenter de ret rouver le pilote du 11Ph.::mto"111 , le licute::umt Hi chacl H.:-:tson, 
24 nns. 
Les causes de l ' �ccident , survenu �u cours d ' une missio� è 1 ontraînement à 
l ' intercept ion , restent nystérieus c s .  
L e  "Pha.ntoo" (Ui étni t nccor.1 po.gn6 d ' un autre np.�.Ktrùil du mêoc type , a sem­
ble-t - i l , dispnru nu cours d ' un ch�ngemcnt de cap . 
:.yant constaté SEl disparition , son ailier � tent é ,  sans 3Uc c ès , de l e  join­
dre par radio • • •  ( ? )  
Un officier supérieur de l ' o.rméc de l 1 �ir , le colonel Peter Kempf , n recon­
nu être intrigué par cet a c c ident : 

-"Je n ' ni j noais vu ce l :1 ,  n - t - il d i t ;  Un avion qui disp�ra.ît purement ct 
sinplcment , sans aucune comrJunic.:1t ion o u  contact visu�l " .  

Le colone l a notamment soulicné que s i  les oc cupants du 11Pha.ntom" s ' étaient 
éjectés , un signal de dutres�e :1urait été autot:l nt i quemcnt act ivé , fournis­
sant la locnlisntion de l '  .:r:uip'1.;o . Cc s i gn�l n 1 '1 ,  app,'1.remment , jamais été 
transmis , a-t-il dit . .�ffnire ô. suivre . 

R . J.J .  26/1 2/ 1981 
o o o o o o o u o o o o u o o o u o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o � o o o o o o o o o o o o o o o o u o o o o o o o o o o o o o � o o o  

c o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o c o o o o o o o o � o o u o o o o o ) v v o o o o ù o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o  

LES PETITS HOHHES VERTS • • •  
L1'• N ,:s . .  Y CROIT -- -..: -· -·- � - -· - ........ 4 

La N,�S.\ croit à 1 1  intelliGence extrnt0rrestre ; "si les petits homncs verts 
existen t ,  ils 6oottent''· C 1 c s t  ce que pensent les chercheurs de la N�S�,qui 
ont mis sur p i ed un gigantesque prograt:Jr.Jé d ' écoute de l ' Univers. Les Grrul­
des oreilles de la N}.S;, se trouvent en Californ i e ,  c.u Caltech 1 s  Jet Propul­
t ion Laborat ory. 
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P:i.NNE EDF 

L' OUEST D.I.NS LE NOIR 

La Bret agne , les pays de Loire et le Poitou-Charente ont été privés d ' élec­
tricité lundi 10 aoüt , pendant une vingtaine de minu t e s ,  à la suite d ' une 
"rupture de synchronisme" dont on ignore l ' origine ct la localisation. 

La coupure a eu lieu après qu ' un certain nombre de protect ions situées sur 
des lignes haute-tension nient détecté un �P.�é��mèE.e -��r�al" ,  indique EDF . 

R . L .  11 �odt 1 981 
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REVEL;�TION D ' UN R.i'.PPORT 

SUR LES OVNI 

'' Il allait à la vitesse d ' un appareil â réaction , â environ 500 noeuds 
( 926 km/h ) .  Lorsque j e  l ' ai vu , il se trouvait juste derrière un hélicoptère 
participant à un exercice de nuit " .  

Ce témoignage d ' un contrôleur aérien de ln base militaire d 1 Elmas , près de 
Cagliari , en Sardaign e ,  est contenu dans un épais rapport gardé secret 
pendant plus de deux ans par le ministère italien de ln Défens e ,  et commu­
niqué à l ' agence de pres s e  .lns a .  

L ' apparition d e  cet OVNI le 27 octobre 1977 , lors d ' un exercice militaire , 
avait donné lieu à des éc hanges de messages entre l a  base d ' Elmas , la base 
OT:\N de Decimomannu , le porte-avions américain 11S aratogn11 et plusieurs ap­
pareils militaires en vol .  
L ' OVNI , que plusi eurs pilotes ont également aperçu , volait à environ 1500 
pieds (500 mètres ) et est resté visible pendant 4 minu t e s .  

"Ln Nontagne" 14/1/1 980 
o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o u o a o o a o o o o o o o o 0 o o o � c > a o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o o  
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MONSTRE CHINOIS 

Une étrange créature ress emblant à une vache géante mais avec un bec de ca­
nard, a été aperçue à cinq reprises depuis le mois d ' août 1 980, dans un lac 
volcanique proche de la front ière sine-coréenne , rap�ort e le quotidien 
pékinois du soir. 
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DECOUVERTE 

D •  ORG.'.N' ISMES VIVi.NTS 

D • UN "TROIS IEME TYPE" 

Des chercheurs de l ' i nstitut Max Planck de Mun i c h ,  ont découvert de nouvc�ux 
organismes vivants d ' un "troisième typo " ,  nffirme l ' institut s c ientifique de 
ln c�pitale bavaroise . 
Il s ' agit , selon l ' institut Mnx-Planck , d 1 Arch�c-Bactérics qui seraient fon­
damentalement diff érentes des deux grands groupes de clnssifi cntion des 
organismes vivants , à savoir les bactéries ct nlgues bleues d ' une part et 
les plantes et animaux uni ou multicellulair0s de l ' autre. 

Ces organismes vivants de c e  nouveau type , ont été trouvés dans des champs 
volcaniques de l ' Islande . Ils vivent dans des sources d ' cau d ' une tempéra­
ture proche du point d ' ébullition qui ne contiennent pas d ' oxygène mais de 
l ' hydrogène c t  du soufre. 
Ils diffèrent des deux autres groupes par une résistance exceptionnelle de 
leurs membranes à toutes act ion chimique ou phys ique. 

1 8  6/8/Ü1 Institut Mnx-Planck 
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DE�'.IN ._ • •  D� .�BJETS VOL:.NTS IDENT.I!_IES 

Jecn-Pierre PETIT , astrophysicien à l ' obs crvnt eire d e Marseille , chargé de 
recherche au centre national de ln recherche s c i ent i f ique (CNRS) tra.vaille 
sur la mc.gnéto-hydro-dyn.:-.mique ( H . H  • .J . )  depuis 1 5  ans. 
Dans l ' un de s e s  aspects , cette disc ipline , _permet d ' nccélérer des gaz à deP 
vitesses considérables grâce '1UX forces é l e ctror:lagnétique s ;.  
En appliquant cotte théorie s ,  F • .  R . .  D;.y <lV nit foi t avancer un pcti t bateau 
d�s de l ' eau s a l é e .  Cependant , en rnison de ln faiblesse des champs magné­
t i ques que l ' on pouvait ré�liser à l ' époque , ln M : H . D .  n ' eut pas d ' npplicn­
t ion pratique : elle faisait consommer beauc oup trop d ' énergie pour un fniblc 
rendenent • 
.1 pr&sent , des champs magnétiques do l ' ordre de 7 0  000 gauss sont obt enus 
assez facilement en laboratoire . La M . H . D . , capable d e  ce f�it d e  fou�nir 
des forces important es , a repris du service . C 1 est par exempl e , avec elle 
que fonctionn(:!nt les cnnons à protons . 
J .P .  PETIT, lui , a pensé à l ' utiliser pour les déplacements aériens . Il es­
time d ' �illeurs que les OVNI sc déplacent selon ce principe. 

La collision des mol�culcs de l ' ntmosphêre avec un ob j e t  t U i avance i une 
vitesse sup&ricuro à celle de leur déplacement ( environ celle du son ) pose 
de gros problèmes aux voyages super ( ou hyper) sonique , et , d�ns la prnti­
quc , les interdit au-d0l� d ' un certuin stade pour trois raisons principales : 
- s i à mach 1 ,  elle fait voler les vitres en écla t s ,  i mach 5 ou 6, elle 
menacerait directement l e s  hum � ins . C e t t e  solution incessante constitue de 
plus une force de résist�nce � l ' � vancement , et donc , une perte d ' 5nergic .  
Enfin, derrière l ' onde d e  cho c , l ' air est brutalement rccoQprimé c t  r&chauf· 
f é ;  à des vitesses i�portant es , cette chaleur est vite supérieure à la limi­
t e  de résistance thcrmiouc des , c iers , et môme des mat6riaux réfractrires. 

Pour l ' instant , nvions et fus6cs conposent �vec c e t t e  onde d e  cho c .  Pour 
J .P .PETIT, 1."1 solution est de f""tire dispnraitro c e t t e  onde de cho c .  En simu­
lation hydraulique , i l  y est parvenu : un petit b,tenu nuqucl on npplique den 
intensités de courant et de chnmp m�gnétiquo convonnblos , avance dnns l ' cou 
snns va�ue d ' étrnve ( l ' équivnlent de l ' onde de choc dans l ' air ) .  
Si on augmente les intensité s , l ' cau se creuse d�v�nt lui ct il reçoit �lorG 
une force de pouss é e .  
En principe , la théorie d e  J . P . PETIT e s t  donc n u  p o i n t .  Dans l a  rénli t é ,  elle 
s c  heurte à des pro'ulèces t e chniques : pour ses "nérodyncs H . H . D. " ,  le cher­
cheur a besoin de chnmps mognétiques très puissnnts , de l ' ordre de 1 00  000 
gauss ; or ln création de chnnps magn�tiques de cette importnn c e ,  nécessite � 
l ' heure actuelle , un appareillage très lourd. 
trf-1ais , di t - i l ,  compte tenu des progr0s r6alisés dans c e  dol!l.:-ine , il n ' est 
pas utopique de penser que celn sera rénli ::::é -i plus ou moins long terme " .  

Un fa.i t étonno.n 1. :  les 11üérodyncs l·l.H.  D . 11 tels quo l o s  conçoit J . P  .PETIT � res­
semblerni�nt à s ' y  m6prendrc aux soucoupes volantes décrites par divers té­
moins d ' apparitions d ' 0�� I .  
hU term e  d �  s e s  calcul s ,  compte t enu de certa ins effets physi�ues , la forme 
ln plus performante est en effet , celle d ' un disqu e .  
Ces engins , dép ourvus de moteur nu sens tradit ionnel du terme , s e  déplace­
raient très vite ct en silence ) dans un a i r  coloré par le cnnnp électrique 
qui les entoure. Cette color,tion varier� i t  d ' ailleurs , au fur et à n�sure 
de l 1 accél5ra.t ion ,  du rouge socbro au ralent i ,  nu bl�c à pleine vitesse , 
en passant par tout le spectro lumineux. Ils utilisernient des ondes à très 
hautes fréquencvs pour rendre l ' nir plus conducteur et n c croitre leur ren­
dement , cc qui pourrait laisser des traces de brûlures au sol et détruire 1·· 
végétation. T o u j ours pour a c croitrc 1� conductivit6 d0 l ' atmosphère , ils 
pourraient filer dans l ' �ir des sels de césium ou de sodium , qui donneraient 
des traînées lul!lineus c s .  Dr� f ,  la concordnnce avec certaines observ�tions 
d ' OVN I ,  est frap?nn t e .  Pour J . P . PETIT, il ne fait aucun doute Gue les OVNI 
sont des a.éroclynes M . H . D .  'fabriqu6s sur un autre monde . · 
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UNE BuSE D •  OVNI PRES D •  O • .KVILLE 

Il y a une base d ' OVNI :!U fond du 1.:-.c Ontario , près d 1 o:.KVILLE-BURLINGTON , 
(C<ma�n )  selon Hr .l>I . .LCOLH 1·.ILLI:Jrs, ùüoeur,_r:t près des chutes du Niat;arn. 
\o/ILLLJ1S , 29 nns , dit que 1 -:t preuve de ses �llég ..... tions se t rouve sur une 
carte à la bibliothèque de l ' Univers i té de TORONTO , p.::.roi un lot d_e photo­
graphies des Grands-La c s  faites à l ' infra-rouge , à port ir d ' un satellite. 

" _Le problèoe est CJUC cela deo�nderai t des mois pour ex.:tminer en détail des 
clichés pour prouver ouelque chose11 n dit \o/ILLL.HS , dc.ns une interview, ex­
pli çuant pourquoi il n ' a  pns pu re chercher cette �reuve . 
" Mais j e pense çue si j e  disposais du tc�ps néc�ss�ire , j e  trouverni l ' en­
droit dc.ns ln r&gion cvec des indicïtions de pr�uvc d ' un nivc":lu de h�ute 
probnbili té" , ·'1-t-il a j ou t é .  
\HLLLJIS , un 'l.ncicn oeobro de l ' ..ûssoci '1t ion Roy�le d 1 ;.st ronouli e , qui n depuis 
l ongtemps une passion m'1.r�u6� pour les ph�nooèncs c�riens insoli t e s ,  �tnblit 
son rnisonneoent sur trois points : 

- Prcoièrement , dnns le livre "Invis ible Residenc e " ,  Irving T .  S:.NDERSON si­
tuait une bnsc d ' OVNI cu fond d ' un des Grïnd s La cs , près d ' un endroit dont 
la description correspond à Rat tesnake Point et ln f�ln ise aux environs d '  
Haoilton. 
- Deuxièoemcnt , WILLI��s dit que les OVNI sont attirés p'1r les centrales 
hydro-éle ctriq ue3 , les endroits situés dans le couloir de la centrale à 
Burl ingt on ct ln stntion génér'l.tri c e de Lnkeview , ;ui scrnient d ' un grand 
intérêt pour eux. Il y a un inportnnt chnop de force autour de ln stntion gé­
n�r�tric , ct celà pourrait -tt irer l�s OVN I. 
- Troisièmement , ln preuve 1'1. plus inport..,n te de \IILLI:�HS , selon lui , se 
trouve d'l.ns les nonbrcuse s obscrv�tions �ui sont f�it c s  dans le sect€ur, 
dont pas mnl d ' entr e-elle s ont été film ées par lui mêoe ct d ' cutr es , et re­
lati vos à d '  utr,nges lumières ou dessus du lac entre Oi.KVILLE ct TORONTO. 
" :. plusieurs reprises , j ' n i survcillu cc:s lunièrcs en oêoe temps C'Ue celles 
des avions volant 'l.Utour de l ' n �roport intern�ti onnl de TORONTO" , dit-il , 
11Elles .:taient totaleoent d i fférentes " .  

\JILLI.'J1S a trouvé , sur c e  point , 1 '  .::p�ui de Hnrry PICKEN , un ingéni eur en 
--:.éronnutique ,  pilote ct pré sident de ln Soci-Jté .• nonyme GEN:.IR, une firme 
de recherches �éron�utiçucs � St . Cath�r ine s .  
PICKEN , qui h�b it e Ningor�-sur-La c ,  donin,nt le l�c Ont�rio, dit que depuis 
plusieurs nnné es , il surveille ces lunièrùs et '!u ' c lie s  ne resscoblent p.::s 
nux lumières des �vions . 

"Dernièrement , il n ' y  av�it �ucun appareil dans le ciel (selon nos critère s )  

d i  t -il , ct les lumières s c  d.Spl�çnient duns l e  ciel de fnçon crrntir •ue Clvec 
des virages à nnele droit ,  chose qu ' �ucun 'l.Vion ne peut faire . Pnrfois , 
ellès reetnicnt planer D.u-dcssus d ' un endroit pendant un long moment , jus­
qu ' à  une heure e t  decic ct ensuit e s ' Ôlcv�ient en l i gne droite " .  

Les deux homL1cs disent que ces lumières sont ordinnircoent oranges , cou­
leur que n 1 ont pos les luoièrus de nos avions . 
PICKEN nj out c :  "Ln couleur ornngc indique une ir.1port ante teneur en sodiur:1 
d�ns ln source d ' énergie de cettu. lur:1ière . J ' ai &té toute mn vie �utour des 

nvions , et je snis que le sodiun n ' est j�mnis utilisé dons les diff�rcntes 

lumières d ' avions .  

Traduction : J . S IDER ttO ..  KVILLZ-JOURN . .L" C • .Nf.D • .  1 3/l�/77 
o o o o o o o o u o o o o o d.o o o o o o o o o o o o o o c � � o c o o u O J o � o o � o o o  u o o o � ; u o o o o c o o o o o o o o o o o o o o o o  
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· L •  ETUDiaNT QUI VIT L •  OVNI - - -·. ·- � - · - � - . - - ... - ·-

Kevin KING, étudient de deuxième onn�c , s ' est trouvé ou coeur d ' un nvène­
ment , que bien peut de gens peuvent se vanter d ' �voir é t é , dans toute leur 
vie. La semaine dernière , il s ' est r�trouvG à moins de trois pieds ( 1mètrc )  
d ' une sorte de d isque , aussi brillnnt fJUe peut l ' être une "soucoupe " ,  plus 
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gCmér.:ücrJcnt connu sous l e  nor.1 de 11ob j e t  volant �on identifié" ( OVNI) . 
Kevin n ' n  pcs u t �  le ccul à voir l ' CVN I ,  près de G.'.LV .. dc.ns la soirée d e  
j eudi dernier , c�is c ' est l u i  �ui fut l e  t&coin le plus r�p�roch& de l ' en­
gin , de tous ceux �ui virent le phénonè n e .  
:Peb BU.SH, Shaun SULING �.- t .ullyson .J)i:�SEH :)rétendent elles cuss i ,  woir vu 
l n  cêce soucoupe vol.:mt c ,  environ ?-, 1� uêne heure. Deb est ln fille de fJ!r . 
c t  Hoe \·lesley BUSH d e  G:.LV .. , o t  '-st étudiante nu collège d • ét�t de \J:.YNE 
(Nébrnskn ) .  Elle s c  trouvait ch0z ses parents puur les v�c�ncvs de printemps. 
Schnun est lCt. fille de Nr . ct Hoc Virgil SU.LING d o  G ..  LV . .  et est en dernière 
nnnée au collège de lu ville • . • llyson est 1� fille de �ir. ct lir.10 Lndy 
J�NDRESEN de SCH,,LLER , c t  est étudiante L!c seconde nnJ;léc au collège d e  G,.LV.\ . 
Qu.:illt à Kevi n ,  il est l e  fils de :;)enrl KIHG de G:2.V .• , et est .Sg"".lecent , en 
s econde �unae au collègo de su vill e .  
Environ vers 20h0 0 ,  vendredi , Kevin roulait vers son do�Jicile sur une route 
gravillonnée à 1 1  cet de GJ.LV �� , lorsc uc , .:trri v:: ""!U sonrwt d 1 une colline , il 
vit qu�trc lumières en sus�ension .:tu-ù�ssus d e  le rout e ,  à peu près à 1 00  rn 
devant lui. Il foisait f""!ce ù l ' ouest ct çuand il rer.2 rquc ces luoi ères pour 
la prenièrc fois , elles sc dirigc�ient vers le nord. 
- '� e t t e  chose allait vers le nord ass ez r,pidcoent , c t  puis npris ,  j ' ""!i re­
n�rqué qu ' elle chunge"".it du direction et ven�it droit sur noi1 1 , dit Kevi n ,  
qui décrit l ' OVNI e n  forne d e  dis,..ue nC�is .:'Vec des côtés droi ts . 

''Les côt�s étaient droits de haut en b�s , onis l n  partie ccntr,lc étnit bom­
b é e  comme un disque de lnncer. D • "utrc p,rt , il y nvJit deux double feux � 
s on sonne t ,  avec un .... utrc couple de feux sur ch .ruc côt é . Ccl� St,it vr�i­
mont étrcnge . Qu"nd je 1� vis pour l a  première fois , il allait vers le nord 
e t  les lumières �t::ient à s o n  sonnet . Qu<:.nd il vint dons or direction , nprès 
avoir fnit un deni-tour du hnut vers le bns , lee lunièrcs ét�i ent touj ours 
.:> U  sonrnct de l ' engin" , dit Kev i n .  
Quo.nd 1'  OVNI vint vers lui , il pr.;tend q u  1 i l  ::t.:-.i t ?:. peu pr0s ·'>.. 1� oêr.w 11:-.u­
t cur �uc le son�ct des �rbrc s .  
1 1  Puis , coMac il sc r.:'.ppro chnit , i l  d�cccndit de plus en plus bas , tout en 
rulentiss�nt jusqu ' d  Dtr� �rês lent d�ns s� progres s ion'' · 
•. ce ooment Kevin D.rrôt� su voiture ct nit son cotcur �u point oort . 
'' J • étais trop cffr�yô pour sortir de ln voiture . Je suis juste rest� 1a , � 
ntt endreU FinRlement , le brillant ob j e t  rnbt0llique pnssn nu-dessus de ln voi­
ture do K�vin. 11 Il 6t,it aussi l�rGC quu 1� route ct pnssD â deux pieds de 
o� tête . Il sc d� )la ç � i t  vr�iocnt lcnt cne nt , coooc s ' i l �tudi � i t  ruelr-ue ch03 . '· 
dit Kevin , qui " j oute que s ' il �v�it � t �  sur le toit de s� voiture , o unnd 
l ( ob j et le survola ,  il nur � i t  �t.S tout sioplcocnt rcLvcrsô pnr terre pnr l '  
engi n . ·�rès ce survol du l a  voiture de Kevin , l ' ob j et tourna dcrri�rc un 
po t i  t bois où l '  étudi·mt put suivre encore son ôvolution. "Pondant qu ' il pl �­
nait , ln-bas , j e  reuis n� voiture en r:J..,_rche ct condui sit jusr.u ' à.  lD. première 
intersect ion . Lorc�uc j e  vir..,_i vers lu nord , je rcgard�i en nrrière et je le 
vis s ' ulcvcr au-dessus du pet it boi s .  Bn quelques s e condes il étcit hors de 
vue . Ensuite , j e  ne l ' ::ti plus revu" , dit Kevin . 
Le bos�uct dont Kevin par le , est s�tu.; sur le doc"".inc de lu ferue de Vir0il 
SULING, à l ' est de G • .LV .. . Selon Kovi·n , SULING observa un OVNI sur ce rJêrnc 
bosquet il y a environ 4 ans. 
Deh BUSH ét�it à proxi�it[ de lD cour do lo ferce de ses p�rcnts , à un mile 
au sud de l ' égli se de Silvcr Crcek , qu�nd elle reoarquc d ' étrPngc s lurni�rcs . 
Dcb dit : " Vers 20h00 , j ' C.tais dehors c.t j ' "'l i vu ces lumières s c  dirigc,..nt 
vers SCH,.LLER. C • �tuit deux doubles feux d ' ég�lc d ist a nce l ' un de l ' �utrc , 
sc déplaçan t  très lcntcnent ct '1ssez près du sol". Elle ajoute qu ' elle DG 
put évaluer ln dis t�nce �ui 1� s�pnrait de ces lumi ères , mnis elle est cer­
t a ine qu' elles sc dirigcnient droit sùr SCR.".LL.CR . " Je ne snis p.:> s pour,.,uoi 
mais n cc moment l i ,  je ne m ' e n suis plus souci� l e  nains du conde " ,  èit-ellc 
Plus tard , Deb rojoigni t G • .LV:. en voïturo où elle cntendi t .�LYSON /.NDRESEH 
et Shnun !>ULING p':lrler cl '  OVN I .  " Elles ét�ient surexcité cs porcc c;u'  elles 
venaient juste de voir un OVNI ct deonnda icnt si quelr u ' un d ' Dutrc l ' av�it 
vu • •  �ors j e  leur "i rocont6 cc que j ' avais rcn .r�ué quelques Qinutes plus 
tôt " ,  dit Dcb • 
. nlyson ct Sh�un roul.:lil3nt v0rs le svd ù. 1 ,  5 ni lo nu nord de SCH .LLER, ouand 
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elles virent un dise1ue lunincux • • �llyson dit : "Je pensais que c • était un 
avion f�is�nt un atterrissage forc é ;  il �tait si près du somnet des arbrcs " o  
Les deux jeunes filles disent qu' elles furent nu plus près à un 1/2 mile de 
ces lumières • .  \llyson dit : 11J .u début , il était éloigné d '  t1nviron 1 rnile , mais 
ensuite il évolua lontemant i une altitude plus bass e ct sc rapprocha de nous 
d ' un deni mile peut-Gtr� . Nous avons alors ab�iss 6  les vitres de la voiture 
ct allumé la radio ( le C . B . )  pour voir si quelque chose était signalé , mais 
nous n ' avons rien entendu " .  
�llyson poursuit en dis�nt qu ' elles 6taient nssez pras pour remar�uer que les 
lumières se répartissniont autour do l ' engin. 11 Celles du dev<:�nt éto::�.icnt 
bleues nvcc une auréole rouge , colles de l ' arrière étaient rouges " .  
" D • autre part on ne pouvait rien dist inguer entre ces luoières . La chose 
entière n ' était juste qu ' une forne J..umineuse 11 •  
Plus tard, c o  soir-lâ , un vol de jet �ssez bas fut recnrqu6 dans le mSma en­
droit od l ' O�!I fut obscrv� . Le Major COOPER, responsable du service des 
Inforontions à la base a& rienne OFFUT n 01LH.\ (Nébrnska ) ,  à qui il fut denan­
dé si un jet survola ln région d • IDh. la soirée de vendredi dernier , a dit : 
11 l.ucun appareil n 1 a évolué aussi bas . Les seuls vols enregistrés ce soir-là 
ont été 4 jets  en mission ;). très haute '1ltitud e " .  
Le Lieutenant H;.VELIL\ , du service du Tr11fic • •  érien à l a  base d '  OFFUT dit 
qu ' il est très difficile d ' obtenir quelque informntion au sujet des OVNI, où 
que ce soit.  Puis il "'!.jout e :  11Si un OVNI n été vu dans notre r.Jgion , il sera 
classé dans les infornctions confident ielles ct  vous n ' nurez aucune possibi­
lité d ' npprcndre quoi que cc soit ,;_ son suj e t " .  
Tr�duct ion : J . SIDBR ID •. GROVE, I0\1.� , US .. - 15 ;.VRIL 1977 
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OBS_��V.\TIC?_N_S UF�LOGIQUE_� 
(Condensé de press e )  

V e_�rcdi _8 Févri�E...._1 9�0. .. -- !'I�N�C_E:�U -� S�ô-�e. -�t �oirc ) 
Vers 1 9  h ,  des habitnnts de Montcc1u observèrent dnns le c i e l ,  à assez haute 
altitude , un OVNI émctt�nt une coul�ur orange. 

'1Le Courrier de Saône ct Loire ' 9/2/ 1980 

Vendrcd_:Î:._� .!_é_vt:_i_�r_ ].�8_0 _- _ _  S�_D-OUEST de la FR:.NCE 
18h21 exnctemont- Ci.STILLONNES (Lot - e t-Garonne ) ;  Observation d ' une boule de 
feu que prolonGeait un espèce de ja ill issement �teil& mult i colore sur une 
longueur 'ppnrcnte d ' une trentaine de m�tres.  Cette chose venait de ln direc­
tion du nord et  se dirigeait en plongeant vors les Pyron�eS 1 nvec un léger 
bruit comparable nu grésillet:tent de fils électriqu e s .  
1 8h30 - Obj e t  d e  couleur vert clair intense , suivi d ' une longue traînée s e  
déplaçant suivant une traject oire nord-ou est , nud-est , a é t é  vu à :mgoulême 
en Dordogne puis en Corrèze • 
.t-iêne observat ion , à la oêne heure �\ :  r!ontusso.n (Gironde ) ,  Bègles , Castéra­
Verduzan (Gers ) ,  Bordeaux , ,ffigoulême, Brive 
D ' autre part , à Vars (Charen te ) ,  un habitant a vu , nu-dessus du village , un 
objet inmobil e ,  qui &oettait des éclairs , vers 23 h .  
23 heures - .. \NDE RNOS et S.',INT-LOUIS- dc-t·JONTFERR;.ND, un ob jet fixe qui lan­
çnit des flashes blancs de couleur vive est observé par de nombreux témoins. 
Da.ns le l-1idi , d ' autres phénomènes mystérieux ont é t t:  observ é s ,  notar.1ment 
dans le G:trd ct à aix-en-Provence (Bouches-du-Rhône ) .  Une boulc ovale lais­
sant une traînée de fla�es vertes , blnnches ct ros es et un ob j e t  métallique 
au-dessous blanc et nu-dessus vcrùêtre l1iss��t u n e  tr�inoo or�ngé e ,  ont é t é  
observés par des témoins . 

"Le Parisien ; Le Sud-Oues t "  10 , 1 1 , 12/2/1 980 
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Vendredi 8 Février 1 980 - rJ:,RSEILLE (Bouches-du-Rhône)  � --- ____ .. 4 ---� -· .. - --- .. ... - - - - - ·· --- .. - -·--·-- .. ---
Entre 21 ct 22hcures , un O�ii de forne rond e ,  de couleur rpugc auréolé d ' un 
halo blcnchûtrc , gros conne un b�llon de footb�ll ou coocc une orcngc, sui­
vnnt la distance de l ' observation,  a �t& observé dans le ciel , allant de 
Vïloont , la mer, n la chaîne de l ' Etoile.  

"Le Provençal" 9/2/1 980 

_Yendred_i_:l_1_�•m_v_i_e._� _1_9.�0 _ _ :_�-�a_ SEYJ'�E_(V:�� 
:. 20h4 5 ,  une fn!Jillc observe :.. ln jur.wll e ,  un objet lunincux gros comme une 
orange ; �ui scintillvit tr&s fort ; une v�rit�blc boulc de feu cvcc un dôme 
doré et des couleurs lumineuses �ui rustait icoobil� dïns un ciel couvert . 

11V�r-k!tin" 6/2/1980 
L�r:��-2_:1 �a_!lvi0_r 1_980 .- L� _S�NE (Vnr) 
Vers 18h,  un nutonobilistc obscrv� . route des Playes , cité Berthe , un objet 
de for!Jc sphérique d ' un ��tit di�nètre , d0 couleur jeune citron , sc dépla­
çant en direct ion nord , sud-ouest. 

11Vcr-l·i"' tin)  6/2/1 980 

Lup_<!_�_4 _ _  F_�vr_i_er _1 9.�0- .- _La __ SEYNE -- (V�r) 
Vers 20h 1 0 ,  quatre objets insolites sc sont livr�s , devant plusi eurs té­
moins , à une ncrob�tic d�ns le ciel près de ln constellation d ' Orion. 
Les points lumineux décrivaient des cercles , d0s h�it , se bnlanç1nt d�ns tous 
les sens , accélérant ou rïlentisscnt , ccci durant 5 ninutcs ct disparurent 
sans un bruit , à grande vitesce en dire ction de Six-Fours . 

11Vnr-r-�:ttin 11 6/2/1980 

�i_mnnc_hc 1 0 F .?vr_i:er _:!2_8.Q_ -_,·,zE _ ( Lo.i_r_:_c_:. ct.-5�.l:):e_r l 
Vers 20h35 , un habitant observe une boule lunineusc �ui sc  d.?plnçait d ' Est 
en Ouest. ' du Centre" 1 2/2/1980 11Ln TICl1Ubliquc -

Lundi 1 '!_._F_é_�r-�e_r_ _1_980 _:_ s_.�N!_�-:�0- _DU _C_H��� 
De nombreux témoins ont observé lundi s o i r ,  entre les villes de Copindo , au 
nord de ln capitale chili enne , ct Conccpcion cu sud , une flotillc d ' OVNI. 
Ils étcient immenses , en forme de poire , é�ettoient des rayons de luoi ère à 
longue portée ct rcstùi�nt imwobilis:s èeux l trois oinutes avant de s ' éloi­
gner à très grnndc vitesse . 
:. Concepcion , un OVNI s ' est "garé" en f"\ce du petit port de Coronc l ,  pu is 
en f�cc d ' El Pence .  Quelques heures plus tard , le surveil�ont du mole a aper­
çu un petit b� teau de pêche norrnnlcnent équipé , à ln d erive dons la baie 
s ans son équipnGc qui est rest( introuv�blc . 

'•Ln �::pêche du Midi 11 1 4/2/1 980 

§_�<:_di 1 Mars _1_�l2_<?_ _:. ]��U_N __ (Se_i�e- _e_� J.��:!z:�_)_ 
Entre 1 h30 ct 3h30 du m · t i n ,  �u-dessus du bois de i'lontgi.-cn-Goëlc , plusieurs 
personnes obs ervèrent deux OVNI cros conme deux billes , �ui émettaient l '  
un un f'1iscenu lumineux bleu ct or��e , �t qui sc déplnçait à r-rnnde vitesse 
sur 1 kc, lntér�lement a ln route que suivaient les �5moins , l ' �utre de 
couleur bleu évoluait pnrïllèleoent � quelques ccnt�incs de mètres du 1 er 
OVNI ct à une nltitude plus bnss c .  

11Ln Montagne" 5/3/1 980 
Dimnnche 2 l!�� 1 980 _ �-_g_HIŒffiO_l�L·:.y_-:_l_e_s..-3'.�--(_J!��t_q__S_nôn.�J-
Vers 21h ,  des témoins ont �perçu un� boulc de feu cr,nac dans le  ciel , �u 
dessus de l n  v�lléc de l ' Ognon • 

11Est R.:public�lin" 8/3/1 980 
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Mardi 4 Bars 1980 - CH .. RIB�_j_H_a_ute-S�ô-��� 
Près de Vesoul , le s o i r ,  dur�nt 1/2 heure , une étr�nge boule d e  feu n ottir& 
l ' nttention de plusieurs t&ooins . 
Le nloe soir ct le lcn�em�in , rl� nornbrcusLs obscrv · tions d ' OVNI cv�ient lieu 
un peu po.rt out : du h..,ut Doubs ( s e cteur de I·tort c.:lU) i':. la H:�.ute Mnrnc ct il 
fcut inclure dnns l ' évoc� tion des faits observé , l ' OVNI �ui c ét0 vu ocrera­
di soir dnns le P�ys de Nontb&l iard . 

"Est Républi c:1in11 B/3/1980 

Lundi 3 f.b��19�0--_ FüV.���J!2�LO _(Co_!:s e )  
Vers 22h30, 5 personnes virent surgir du m�quis une boule de feu lunineuse 
qui sc stnbilisï à 30 mètres nu-dessus de leur v0hiculc et qui le suivit 
sur 12 km , s ' iomob ilisant lorsque le conducteur s ' arrêt� �uelcucs instants 
près d ' une stïtion-sorvi ce , prit de 1� h�uteur et dis�nru i .  

• 

11Pr..:,;sse de le J.i.::nchc11 5/3/1980 

!fardi 4 t-brs 1980 ---��T��·:PuS_ I-IEIN _( !�-:ut _ _!.{hi_nl 

Vers 2 1 h45 , deux témoins observèrent , nu-dessus de 1� forêt de 1� Hardt , un 
point lumineux de 5 à 6 fois 1� erosseur d ' une 0toile. De ln p�rtie contrnlc 
sortQient des fnisc ecux lumineux j..,unes ct sur 1� circonférence des lumières 
clignot nien t .  Le phénomène d.isp.,rut vers 22h 1 0 ,  en "Uclqucs se condes , en 
produisent une lu�ière clignot�nte roucc-or.,ngée. 

11Li.:S Dernières Nuuvelles d '  ,.Lacce 116/3/80 

!!erc_redi 2._ M_nrs 1980 - �-US�EY-:_s_��-:� · .OGN_ON _l _l_li e r )  
Plusieurs t émoins observ�rent d�ns le ciel un o�jc� luoineux e n  foroe d e  
boulc d e  couleur orange qui �urnit p u  être confondu nv0c une ' t oile ou u n  
nvion. 11:Zs t  R6public-:in11 6/3/1980 

;_ 20h30, un t émoin o.pcrçut un OVNI de fortJe ovale , scintillant d ' une mul ti­
tude de boules luoineu scs ct s� d�pl�ç..,nt d ' Est en Ou est , lentemen t .  Vers 
21h4 0 ,  d ' ïutrcs tûmoins observèrent le même ph&nomène nu-dessus de 
Voujeaucourt . L ' OVNI disparut �vec une extrême r"pidi t é ,  lais sant derrière 
lui une trainée incundcsccn�e . 11Est Rôpubli cain" 

Vendredi 7 Nars - S .. INT-PORCH ..  IIŒ (Ct.�rente -ha.ri tirw ) 
- - --------- - - - - - - --- -- - - -- -- - - -- .. --.. - - --

7/3/1980 

Un OVNI est npparu vendredi � 22h15, �u-dessus de 1� ligne d ' n limentntion 
du village , produis�n t  une brève penne d ' électric i t é .  Puis l ' ob j e t a disp�­
ru en suivant sn trr. J c c toire vers le no.t·ù . 
Un OVN I ,  peut-être le mêr::10 ,  c.vnit été ;perçu lundi 3 Hc.rs vers 22h, par deux 
habitantes de Sa.int-Porch�irc , qui rcsngnnient leur douicile en voiture. 
Il s ' ['.gissnit d ' un ob jet énorme et fl�oboynnt , dont la lueur cnbrasnit tout 
le pare-brise et qui s ' est élvigné rn�idernent et pnr s�cco.dcs lorsque les 
phares du véhicule l ' ont écl::�ir�. IlLe Pnrisienll 10/3/1980 

Lundi-f�0._rdi 11 ?·1�z:.0980 __ -_ _N_O_GEI�T-_l_e_-:_R!�T-��u. (Eure-�t_-Loi_r_<: ) 
Vers 22h50 , des témoins aperçurent un OVNI s c  d : plnçont à vitesse réduite 
et à bnsse altitude , dnns un halo de lumière éblouissante , de forme rcc­
t2Ilgul.:lire. Vers 23h4 5 ,  les gendaroes nlert.:s , repérèrent l ' OVNI S"Ut ill;nt 
ct zigzagant à 150 mètres d ' alt itude , et ceci pendant une quinzaine de mi­
nut es . L ' OVNI émettait une lumi:re d ' un bleu très vif. 

"La Républicuo du Centre11 12/3/1980 
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�fe rcredi 1 2  Mors 1 980 - aUTHON_ l_E_�:r:_e_-_e_t_-Lo��� 
Entre 22h45 et 23h05 , deux témo ins prirent plusi eurs clichés d ' un OVNI de 
forme rectangulaire. L ' engin émettait des jets de lumi ère jnune-rouge. 
Il sc dirigeait vers l ' Est ct disp�rut nu bout d ' un �ucrt d ' heure . 

"L' .. ction R6publicnine11 14/3/1 980 

Mn_r_c!i. _1§_ f-lnrs _ _  1_2�q_ _::. _L•� COR�C:N_E _ _  (E���cj 
Vers 2Ih, heure loc ale , un motard nperçut une lumière ù busse altitude qui 
le suivait constumment . L ' OVNI ,  d ' une cinquantaine de cent imètres de diamè­
tre , ét nit de forme allongée ct lnnç1it de forts scintillements dans toutes 
les dire ctions. L ' objet le suivit jus�u ' à  Ln Corogne puis disparut . 

"Ln r·lontr..e;ne" 21/3/1 980 

-�i_r.u:mc�e._2 3  J:!o.z:.�.J_�8� _-_ ���- .(:f:o_t_-_c_t_-_G_0.z:onne )  
A 20h1 2 ,  heure précis e ,  l e  sous-brigadier Pierre LEON , n. observé un OVNI de 
forme sphuriquc,  brillant sans hnl o ,  mois muni d ' un court appendice incan­
descent . L ' objet qui nurnit volé 2 quelques 3000 m�tres , sc déplaçai t ,  selon 
le témoin , très rupidcnent ct qu ' nu oêmc instont son cyclomoteur s ' est brus­
quement arrêté sans raison apparente . 

Cette observation dans le ciel du Lot-et -Goronne , d ' un objet in connu a égnle­
ment été f�ite pur quatre autres t émoins ùc Snint -Médard-en-Jnlles (Girond e ) .  
Deux téooins ont aperçu un objet pointu , ressemblant à une plume , d e  cou­
leur rouge traversant ln route. Les deux vutrès téooins oui regagnuient par 
le train leur domicile à Périgueux,  ont cu leur attention cttirée vers 20h40 
par une petite boule très brillante pnraissnnt nccompngner le convoi . 
Cet ob jet rond , sein til lait et p·:œaissai t exécuter des pnra.boles , nve c tour 
à tour des virages pris à une vit es se ful�urnnte ct des périodes d ' immob ili­
té compl è t e .  Le centre de ln boul e étnit part i culièrement brillant et des 
rnyons lumineux semblaient , de part ct ù ' autre , s ' en échapper. 

"Sud-Oucst11 25/3/1980 

!'!_a_�cl_i 25 Nars 1 980 - FONTEV&,UD _(!'!�ine ct Loire ) 
Dans la soir6e , une guinz�inc de militnir�s du camp do Gculle , observèrent 
un objet de forme ind&ternin0c , plus cros qu ' une &toile et émettant en per­
nnnence un rayon lumineux de couleur j �unatre d ' une intensit& exceptionnelle 
ct gui se dCplaçait lent ement du nord vers le sud . 

"Courrier de l ' Ouest" 9/4/1 980 

:, 22h30, un témoin observa de son appartement une étoile qui brillait plus 
qu ' une outr e ,  s ' ov:llisnnt et se d&pluçnnt très lent ement en direction 
d '  .�rcachon. "Sud Ou est " 4/4/1 980 

� 22h1 5 , deux témoins �perçurent vers le pic de Nore , un ob j et brillant se 
dirigeant lentement vers le nord. 

Mercredi 2 �vril 1 980 - (suit e )  ---- --- ... --- - - - - ----- - - --

"Ln Dépêche du Hidi" 4/4/1 980 

22h30, l ' ob j e t  de T.�ENCE sc Q�nifeste nu Bous cat ; le témoin a vu �rriver 
l ' OVNI en flèche sur su droite ; cet ob jet vcncit de Ford(Blnnqucfort ) ,  il 
s ' est arr�té nu-dessus du sol ù 500 mètr�s de hnu t .  Devant il était rouge 
ct  derrière orange . Observation f � it� également à GradiGnan . 

"Sud· OuesL" 4/4/1980 
Archives : J . L. PROUST-r·1. NIV .. ULT- R . BŒ!N .. VENTUilli-J . C .  LZCHIŒR-H. DEL!.UaE-LDLN­
- --- · - - G. C.uPET-C . CH.��.UDI.tl-F .JEGOUDEZ 
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8 RADIO-LIBRE = INFOID1ATION LIBRE g 8 fi I l  lill fi Il llfl 1 1 1 : 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 11 1 1 1 1 1 1  ITII 1 1 1 1 1 1  Il If 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1  0 
0 0 

g En Lorraine , le Bassin Houiller prend la parole • • •  8 
0 0 

g Depuis quelques mois , le secteur de FREYMING-HERLEBACH (t1oselle) g 
g possède sa propre radio locale : cela concerne tous les habitants 8 
g de cette région qui pourront désormais s ' informer et se divertir 8 
g sans être dans l ' obligation de subir continuellement les assauts g 
g de la publicité ! g 
g "RADIO BASSIN HOUILLER 1 R . B . H .  est là pour cela. RBH existe , RBH g 
g informe , RBH émet en modulation de fréquence sur 1 01 Mhz . Cette 8 
8 station , outre ses chroniques régulières et ses émissions musica- 8 
g les diverse s ,  diffuse régulièrement des entretiens sur le mystère 8 
g et l ' insolite en général o C ' est ainsi que le CFRU a déjà parti- g 
g cipé à deux émissions ( le 3 et 31 octobre 1 9 81 )  d ' une heure cha- 8 
o cune.  o 
0 0 

g Ecouter R .B .H . ,  c ' est bien . 8 
g PARTIC IPER A SON MAINT IEN ,  C ' EST MIEUX ! 8 
0 g o Chaque auditeur peut ainsi devenir membre de RBH. Il suffit do o 0 ' 0 o demander sa carte en joignant un cheque de 50 Franc s .  Celle -ci o 
8 vous sera adressée par retour de courrier. Prenez contact : 8 0 0 8 R B H 1 RADIO BASS IN HOUILLER 8 
8 BP N °1 1 8 8 
8 57803 - FREY.HING-MERLEBACH-CEDEX 1 i1osellc g 
0 0 
0 0 
8 FM 1 01 M h z FM 1 01 M h z 8 
0 0 oooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo 

ESPACE : A PROPOS DE LA PLANETE VENUS 

Les caractéristiques do la planète Vénus se précisent : celle-ci est revê­
tue de brumes couleur pêche: mais c ' est de l ' acide sulfurique et , sur cet­
te planète , c ' est l ' enfer. A ces nuages d ' acide sulfurique s ' ajoute une 
pression au sol qui écraserait un être humain . D' autre part , il y règne 
une température de 450 degrés centigrades . Il y a un débat sur le fait 
de savoir si un visiteur de Vénus sera d ' abord écrasé ou grillé ! En s '  
approchant ,  i l  apercevra une �elle couleur crèm e .  Mais , pendant la des­
cent e ,  il traversera une couche de bru�e composée à 85 % d ' acide sulfuri­
que qui se dissipe à 50 km d ' altitude . Le ciel de Vénus n' est pas bleu , 
il a une couleur pêche ; la nuit , on ne voit pas d ' étoil e ,  l ' air est 50 
fois plus dense que sur Terre . La pression est équivalente à celle de 
1 000 mètres sous la mer.  

0 9. 1 1  . 1 981 

C ommuniqué de l ' aeence spatiale 
américaine N,\SA ,  à Palo Alto 
CALIFORNIE 1 USA . c f .  M .  TOON .  

ooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo 
L' APOCALYPSE: un mythe ou une probabilité? 
Selon l ' écrivain américain Charles BERLITZ , la fin du monde pourrait se 
produire en 1 999 après une conjoncture d ' évènements célestes qui fou -
draiera la planète ; pour lui , une des façons de sauver le monde de la 
destruction totale est d ' utiliser la bombe atonique afin d ' éviter une 
collision entre la Terre c t  l ' une des autres planètes du système solai­
re : 11J..es astronomes savent en effet que , en 1 999, doit se produire un 
alignement de toutes les planètes d ' un côté du Soleil , la Terre restant 
isolée de l ' autre côté .  Cet alignement pourrait amener une dos planètes 
à heurter la Terre" ,  a-t-il affirmé. La collision , selon lui , amènera 
le magma qui se trouve à l ' intérieur de la Terre à s ' échapper pour jail­
lir à la surface , ce qui provoquera des raz de marée et des séismes • • •  

Propos cités par le "Républicain Lorrain" 
26 9 novembre 1 981 
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1 « INFO.SERVIÔh� 1 
80-JiA �MAGAli AGEY- SERV I C E  
Botte Postale 2 9 ,  NAHUR 2 ,  BELGIQUE 
Les passionnée de SCIENCE-FICTION 

· liront avec intér@t cette revue di-
rigée p�r Claude OUHŒlT. Réalis' a­

� vec idéal, ce fanzine constitue un 

. tout qu'il faut collect ionner 1 • • •  
. Un spécimen d '  "OCT AZillE" est réser-

vé aux lecteurs d ' "UFOLOGIA". 

. Embarqueme�t �mmédiat pour la SFI ·. 
• •  • • • ·. .. • 0 0 .  

FACETTES 
Cette revue trrs particulière est 
un lien entre curieux, chercheurs 
et collectionneurs d� toutes les 
spécialités. Prendre contact en 
vous recommandant d 1 1'1Jl'OLOGIA" a­
vec ''FACETTES" : Botte Postale 1 5  
à 95220 HERBLAY 1 FRANCE. -
Publication soignée et variée • 

• 
M ESSI E R  

'l'ous leo Il" tronomes am:� teurs 
de 1� �loGelle (et d' :tilleurs) 
doivent contacter cet �­
lli.2,: N .  Plltrick ROTII, 16 , 
rue des llaratchera, -\ 57û00 
FORRACH. T P l . :  85.Qv . 10. -

IDEES POUR 
TOUS 

"ID��r.:; POUR TOUS". InformAtions et 
disc,•soions rians toue les domaines 1 
"ot�s de lecture, poésie, culture. 
6 lditiona et surpléments spéciali­
s�o. Niee à jour compl.;mentoire dù 
RJ;P ... lrl'OIRE IDEISTE I11'�'ERHATIONAL • • •  
�pécimen général contre timbre à 
toutell personnes se référant d ' "U­
FOIOOIA " r  11IJ>EE5 POUR TOU$11 .3.3,rue 
Auguste Rose à .30000 N IHES/FRArlCE. 

INŒPENDANT . 

.. . . . 

. : . 

B IBLIOMAX 

l ivres, piriodiques , docu�enta 
cartes poat�les , histoire, lit e­
rature, occultisme, curioait�s • • •  
Tous renseignements contre enve­
loppe timbrfie en écrivant de la 
part d 1 11UFOLOG IA" à :  11BIBLIOIIJ\.X­
OFI•' ICE" 7 ,  rue de 1 '  Enfer, n 
CIIALI\I!IES - '5?1'•0 VAUCOUJ.r:UR:;. 

FANTASTIQUE 
R O L A N D  BURET 
6 ,  Passage Verdeau 

75009 PARIS 

Même si vous cherchez l ' impossible 
vous pouvez le trouver dans 11AGET­
SEINICE". De nombreuses annonces 
insolites et extra-marginales • • •  
Demandez un ep�ci�en contre 6 Fra • 
en timbres de la part d"'UrOJ.OO IA" 

à "AGET SERVICE" B . P .  26 22 
45026 ORLEANS F R A N C E 

LA NOUVELLE 
ERE 

�ne public•tion inRol ite, origi­
n.,le et apol itique • .L., "IL 'VEJ.I.E 
CRE" contient bien de� ctosec en 
marge du monde nctPel. Un �plci­
men er,t envoyé gr,cieusenent aux 
lect eur., d "'UFOJ ()(HA". cri vez 
à Il. A. Gfi!;TF.NH: , •GilOtl Pr RTJ>:J, 
CAI'.ILLI\C 1 F'rAnce • 

ANTICIPATION 

S . F .  

JOUQnAL F
"� 

ID UFO-. OQ/CHUnG 
GEMEIN SCHAFT ZUR ERFORSCHUNG UNBEKANNTER PHANOMENE 

Gemeinschaft zur Erforschung Q unbekannter Phanomene · GEP . 
Postfach 2361 
0-5680 LOdenscheid 1 

U �O L OG IA 
REGULlER. 
PRECIS.  
EXEMPT DE PARTIAL ITÉ . 

UNE ADRESSE = UN JOURNAL 
Ln ���,., M nC)fte ' .. t.unal �ra groc•ruw,.,..l 

rnvC'Iyt o tou tf' oersonne dont tl no..A sera com"""".que 
l'odresw ft k.Jirept,ble d·�tre ,,..,,,..,uee 

c· EST UFOLOGIA . . .  

�Qj�����Q���� 
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uVNI- LE PRENIER DOSS IER COHPLET DES 
iENCOHTRES rtAPPRUCHEES .El.; FlWWE. 
AL.ERTE GENERALE OVN I 
LE DOSSIER SECRET DES OVNI 
LBS 1 2  MYSTERIEUX TRIANGLES DE LA HORT 
PROCB.S AUX OVN I 
LA MALEDICTION DES PHARAONS 
RENCŒH'RES DU TROISIEr-Œ TYPE 
HUMANOIDES EXTRATERRESTRES 
CES HYSTERIEUX OVN I 
LES OVN IS EN URSS 
L ' HERITAGE DES EXTRATERRESTRES 
NOS ANCETRES DU COSMOS 
PREUVES DE L ' EX ISTENCE DES SOUCOUPES VOLANTES 
CES DIEUX VENUS D 1  AILLEURS 
LES S .  V .  AUX FRONT IERES DE L ' IMPOSSIBLE 
CHASSEURS D ' OVN I 
LA B IBLE ET LES EXTRATERRESTRES 
LES TEMPS MESSIAN IQUES 
A L ' ECOUTE DES GALAXIES 
L' HOMME ET LES ETOILES 
LE TRIANGLE DES BERMUDES 
LA VIE APRES LA VIE 
LES ETRANGERS DE L' ESPACE 
NOUV. RECH. SUR LES PHENOHENES "PSI" 
URI GELLER 
TERRIENS OU EXTRATERRESTRES 
FACE AUX EXTRATERRESTRES 
L' ENIGME DE LA GRANDE PYRAHIDE 
LE PROCES DES SOUCOUPES VOLANTES 
NOUS NE SOMMES PAS LES PREMIERS 
L' ALCHIMIE, SUPERSCIENCE EXTRATERRESTRE 
NOUV. RECHERCHES SUR L' ILE DE PAQUES 
LES RAISONS DE L' IRRATIONNEL 
VERS UH RETOUR AUX ETOILES 
A LA RECHERCHE DES .t:XTRATERRESTRES 
LA CIVILISATION DES ETOILES 
LE LIVRE D ' ENOCH 
LE POPOL VUH 
L ' UN IVERS DES FANTOl-1ES 
LE VAMPIRISME 
LES PISTES DE NAZCA 
LE MYSTERE DU TRIANGLE DES BERMUDES 
CE QUI PASSAIT POUR DES tURACLES H IER 
LES POUVOIRS LATENTS DE L 1 HOHHE 
LES MANUSCRITS DE LA MER MOR'rE 
A LA POURSUITE DES DIEUX SOLAIRES 
L' UNIVERS DIABOLIQUE 
L 1 El, IGME DU SPHINX 
T IAHUANACO 
A IDENTIFIER 
LA MEMOIRE DES OVNIS 
RENCONTRES RAPPROCHEES EN FRANCE 
L ' AFFAIRE DE GLOZEL 
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• lire ce magazine. 
c'est bien o 

• s'y abonner, 
c 'est mieux 
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